
This is a digital copy of a book that was preserved for générations on library shelves before it was carefully scanned by Google as part of a project 
to make the world's books discoverable online. 

It has survived long enough for the copyright to expire and the book to enter the public domain. A public domain book is one that was never subject 
to copyright or whose légal copyright term has expired. Whether a book is in the public domain may vary country to country. Public domain books 
are our gateways to the past, representing a wealth of history, culture and knowledge that' s often difficult to discover. 

Marks, notations and other marginalia présent in the original volume will appear in this file - a reminder of this book' s long journey from the 
publisher to a library and finally to y ou. 

Usage guidelines 

Google is proud to partner with libraries to digitize public domain materials and make them widely accessible. Public domain books belong to the 
public and we are merely their custodians. Nevertheless, this work is expensive, so in order to keep providing this resource, we hâve taken steps to 
prevent abuse by commercial parties, including placing technical restrictions on automated querying. 

We also ask that y ou: 

+ Make non-commercial use of the files We designed Google Book Search for use by individuals, and we request that you use thèse files for 
Personal, non-commercial purposes. 

+ Refrain from automated querying Do not send automated queries of any sort to Google's System: If you are conducting research on machine 
translation, optical character récognition or other areas where access to a large amount of text is helpful, please contact us. We encourage the 
use of public domain materials for thèse purposes and may be able to help. 

+ Maintain attribution The Google "watermark" you see on each file is essential for informing people about this project and helping them find 
additional materials through Google Book Search. Please do not remove it. 

+ Keep it légal Whatever your use, remember that you are responsible for ensuring that what you are doing is légal. Do not assume that just 
because we believe a book is in the public domain for users in the United States, that the work is also in the public domain for users in other 
countries. Whether a book is still in copyright varies from country to country, and we can't offer guidance on whether any spécifie use of 
any spécifie book is allowed. Please do not assume that a book's appearance in Google Book Search means it can be used in any manner 
any where in the world. Copyright infringement liability can be quite severe. 

About Google Book Search 

Google's mission is to organize the world's information and to make it universally accessible and useful. Google Book Search helps readers 
discover the world's books while helping authors and publishers reach new audiences. You can search through the full text of this book on the web 

at http : //books . google . com/| 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



BIBLIOTHÈQUE 



de l'école 



DES HAUTES ÉTUDES 

PUBLIÉE SOUS LES AUSPICES 

DU MINISTÈRE DE L'INSTRUCTION PUBLIQUE 



SCIENCES PHILOLOGIQUES ET HISTORIQUES 



CENT-V1NGT-TR0IS1ÈME FASCICULE 

ESSAI DE DIALECTOLOGIE NORMANDE : LA PALATALISATION DES GROUPES 
INITIAUX gl, kl, /?, pi, bl, ÉTUDIÉE DANS LES PARLERS DE 300 COM- 
MUNES DU DÉPARTEMENT DU CALVADOS, PAR CH. GUERLIN DE GUER. 




PARIS 

LIBRAIRIE EMILE BOUILLON, ÉDITEUR 

67, RUE DE RICHELIEU, AU PREMIER 

1899 
Tous droits réservés. 



Digitized by 



Google 



ezlr./.s- 



■A. 



Digitized by 



Google 



ESSAI 



DIALECTOLOGIE NORMANDE 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



ESSAI 



DIALECTOLOGIE NORMANDE 



LA PALATALISATION DES GROUPES INITIAUX <jl, kl, Jl, pi, bl, 

ÉTUDIÉE DANS LES PAULERS DE 300 COMMUNES 

DU DÉPARTEMENT DU CALVADOS 



Ch.JGUERLIN de guer 

ÉLÈVE DIPLÔMÉ DE L'ÉCOLE PRATIQUE DES HALTES ÉTUDES 



PARIS 
LIBRAIRIE EMILE BOUILLON, ÉDITEUR 

67, RUE DE RICHELIEU, AU PREMIER 
1899 



Digitized by 



Google 



1AY 29 1 9Ut; 



^u-; '<■< a ^ 




SS. — IMPRIMERIE DURAND, RUE FULBERT. 



Digitized by 



Google 



A MONSIEUR JULES GILLIERON 



Digitized by 



Google 



~«»Ka*rçj^r 



1 



Digitized by 



Google 



TABLE ANALYTIQUE DES MATIÈRE! 



Table analytique des matières 

INTRODUCTION. — Remerciements 

I. — Remarques sur le caractère populaire des mots étudi 

et notes sur leur étymologie 

II. — Raisons du choix de limites administratives. . . . 

III. — Cartes et tableaux 

DE LA PALATALISATION CAUSÉE PAR L 
I. — Linguo- Palatales -f- L. 

1. Groupe gl 

Première étape. — Étape gly 

Étape 2 (1). — Étape gy 

Étape 2 (2). — Étape ly 

Étape 2 (3). — Étape y 

Étape 3. — Étape g 

Étape 3'. — Étape / 

2. Groupe kl 

Étape kly 

Étape ly 

Étape y 

Étape / 

Étape ky 

Étape k 

Étape chy 

Étape chl 

Étape sy 

II. — Labio-Dentale -f- Z,. 

Groupe fl 

Étape fly 

Étape fy 

Étape ly * 

Étape y 

Premier groupe parallèle. — ky et kl (gl) 



Digitized by 



Google 



X 

je parallèle. — CM 53 

)e parallèle. — Sy 53 

III. — Labio- labiales -\- L. . 

53 

53 

57 

61 

62 

64 

67 

larités les plus remarquables 67 

Luits des différents groupes 68 

68 

69 

69 

70 

73 

tial 74-75 

tial 88-89 

tial 102-103 

;ial 116-117 

tial 130 131 

)honétiques et lexicologiques 145 

145 

146 

147 

147 

148 

148 

149 

150 

151 

e 152 

155 

;ort du groupe gl. 

ort du groupe kl. 

ort du groupe fl. 

ort du groupe pi. 

ort du groupe bl. 

»ersistance de la l re étape, cons -f- / palatalisée. 

ersistance de la 2 e étape, cons -+- y. 

particularités phonétiques les plus saillantes. 



Digitized by 



Google 



Sur l'avis de M. Jules Gilliéron, directeur de la 
rence de dialectologie de la Gaule romane et de MA 
ton Paris et Antoine Thomas, commissaires respon 
le présent mémoire a valu à M. Ch. Guerlin de Guer 
d'élève diplômé de la section (Fhistoire et de philol 
F École pratique des Hautes Études. 

Paris, le 27 mars 1898. 
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Signé : G. Paris, A. Thomas. 
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INTRODUCTION 



Remerciements. — Ce travail est le résultat d'une enquête 
entreprise en partie sur place, en partie par voie de question- 
naire. 

On nous permettra, avant toute chose, d'adresser l'expres- 
sion de notre vive reconnaissance à tous ceux de nos corres- 
pondants connus et inconnus, dont les réponses nombreuses 
et documentées nous ont grandement facilité la tache. 



Guerlin de Guer. — Patois du Calvados. 
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REMARQUES SUR LE CARACTERE POPULAIRE DES MOTS ETUDIES 
ET NOTES SUR LEUR ETYMOLOGIE. 

Le choix des mots sur lesquels devra porter l'interroga- 
toire ou dont se composera le questionnaire est une des 
difficultés de telles enquêtes. Les mots appartenant à la 
classe phonétique étudiée ne font pas tous partie du vocabu- 
laire des paysans. Tantôt, l'idée ou la nuance d'idée qu'ex- 
priment ces vocables est inconnue du peuple ; tantôt, le 
mot attendu est remplacé par une autre forme, intéressante 
pour l'étude du lexique, mais dont la phonétique ne saurait 
tirer quelque profit. — D'autre part, il peut arriver qu'un 
mot, étranger au lexique de la langue littéraire et très vivant 
dans la campagne, vienne, sans qu'on y ait pu compter, grossir 
la liste des formes recherchées. 

Ainsi, l'idée de « sonnerie funèbre » est très rarement 
rendue par le mot glas, qui avait sa place marquée dans la 
série du groupe gl. Cette idée s'exprime au moyen de péri- 
phrases assez curieuses dont on verra la nomenclature dans 
l'appendice réservé aux remarques lexicologiques. Les régions 
où le patois est encore très vivant nous fourniront bien parfois, 
pour ce mot même et pour quelques autres, la suite des évo- 
lutions normales ; mais il conviendra de n'en pas tenir un 
aussi grand compte que des évolutions constatées sur les 
mots qui appartiennent en propre au parler populaire. — 
Nous pensions raisonnablement pouvoir compter sur glissade 
et sur glisser ; ils nous ont presque toujours fait défaut. 
— Quant au mot pluie, peu intéressant d'ailleurs, dans 
l'espèce, il est de caractère trop abstrait pour paraître fré- 
quemment. Tomber de l'eau, verser, etc., sont des expressions 
plus appropriées aux modes et façons de penser des paysans, 
qui préfèrent soit la métaphore soit une analyse de l'idée, 
qui la précise et l'éclaircisse, à renonciation de la pensée 
dans sa généralité abstraite. 
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m populaire sur toute l'étendue d'un 
'existence effective sur un territoire 
us de corsage, est dans ce cas : une 
lalvados le connaît et lui applique le 
êgitirne ; une autre région l'ignore, 
efforcé, comme on le verra par les 
le choisir, pour chaque série, une ma- 
s, à quoi nous avons joint un ou deux 
loins général dans le parler du village, 
, nous servir de pierre de touche et 
ne ces mots seraient traités phonéti- 
ler a fortiori ou. de nier la force vitale 

i ordinairement populaires dans notre 
:e y soit vivant au sens de miroir ; il 
nnu et c'est précisément miroir ou 
t qui en tiennent lieu; mais la locu- 
(= j'ai froid) ou : il est tout glacé 
dans ces deux mots, le sort du 

îe de l'iris) présente certaines des par- 
ûmes de la flore populaire: les formes 
ne part et, d'autre part, la nature 
tiques en est plus ou moins profonde 

depuis plus ou moins longtemps con- 
vée dans le pays. Toutefois, ces modi- 
fient le groupe consonantique initial, 

pas partie de la flore autochtone, 
ralement populaire dans le sens d'hu- 

que glaise* soit modifié phonétique- 
est argileux. Dans ces régions même, 
é souvent argile. 

r une grande partie du territoire son 
levait être un excellent spécimen. 



rea ou glaria). 
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Glaner x a persisté dans la région du Calvados où Ton reste 
fidèle à la culture des céréales. Il a perdu de son caractère 
populaire dans le Pays-d'Auge et le Lieuvin où, depuis 50 ans, 
les labours ont fait place aux prairies artificielles. 

Glane, qui est le substantif verbal du précédent, doit son 
bon état de conservation à l'habitude qu'ont les moissonneurs 
de mettre de côté la dernière gerbe recueillie : elle est ornée 
de rubans et suspendue, jusqu'à la moisson suivante, à la maî- 
tresse poutre de la « cuisine ». 

Glapir 1 est assez fréquent et vivace. Pourtant, il convient 
de présenter une observation au sujet des modes d'exprimer, 
à la campagne, le cri des bêtes. 

D'une part, comme il est naturel, le paysan sait distinguer 
et nommer les cris des animaux de la ferme ou des bois avec 
une plus grande précision et variété de vocables que ne le font 
les citadins. D'autre part, au contraire, il lui arrive, par 
défaut d'analyse, d'appliquer le même terme au cri d'animaux 
très différents. Si, par exemple, dans le Bocage, à Montchamp, 
la poule chante quand elle a pondu ; si elle caque quand elle t va 
pondre et clouque quand elle a des « poussins », dans la même 
commune on applique au picot (c'est-à-dire au dindon) et à la 
vache, le cri que nous réservons d'ordinaire à l'âne : ils braient 
tous les trois. 

Nous avons dit, plus haut, le nécessaire sur les mots glas 3 
et glissade, glisser 4 (voir encore aux remarques lexicolo- 
giques.) 

Il nous a paru intéressant d'examiner si l'onomatopée glou- 
glou était susceptible de modifications phonétiques et bien 
nous en a pris comme on le verra. 

Au sujet de glousser*, qui est assez florissant, voir plus haut 
notre observation relative à glapir. 

Glèbe 6 n'est pas populaire. 

Glu 7 a subi une curieuse altération ; il s'est incorporé Va 
de l'article et ce phénomène a préservé le groupe gl de l'ac- 



1. Lat. glenare. 

2. Lat. glattire -f- japper. 

3. Lat. classium -<-^ classicum. 

4. A. h. ail. glitan. 

5. Lat. glociare. 

6. Lat. glebam. 

7. Lat. glutem. 
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tien palatale. Souvent aussi (voir les remarques lexicolo- 
giques), il a été influencé par le suivant. 

Gltii 1 est, comme gland, essentiellement populaire. Dans 
les régions où l'évolution phonétique est entravée par l'intru- 
sion du français, ils persistent l'un et l'autre longtemps, 
nous fournissant, à eux seuls, la preuve de l'ancien état de la 
langue. 

De clair 2 et de clarté*, c'est clarté qui paraît être le moins 
populaire. Sa valeur abstraite l'a préservé davantage. 

Une variété de prunes fort connue dans le pays nous a fourni 
la possibilité d'étudier le groupe c/dans Reine- Claude, alors 
que le nom propre de Claude, peu répandu dans la campagne, 
ne nous eût rien donné de caractéristique, sans compter que 
les noms propres ne sont pas tous susceptibles d'évolution ; 
ainsi, Clémence n'offre qu'un petit nombre d'altérations. 

Les mots clenche 1 ', cloche*, clef 6 , clou 1 et clos 9 font par- 
tie du vocabulaire courant du village. Clos, dans une partie 
du territoire éiudié, s'est restreint au sens de plant de pom- 
miers, sans que l'idée originelle de claudere s'y laisse sentir le 
moins du monde. Cloche est aussi le représentant d'une tout 
autre classe, celle à laquelle appartient le verbe clocher* dont 
cloche est le substantif verbal. Il entre dans la composition 
du terme cloche-pied, qui est très populaire. 

Claquet, dérivé du verbe claquer™, ne figure pas dans les 
dictionnaires pour les deux nuances de sens que nous lui con- 
naissons. Sur le bord de la mer, on nomme ainsi une variété de 
varechs, munis de protubérances qui, pressées fortement, font 
entendre, en éclatant, un claquement sec. — Dans l'intérieur 
des terres, le claquet représente une variété de digitale qui a 
une propriété analogue, fort appréciée des enfants. Cette 
tendance à remplacer le nom de la chose par renonciation 
d'une de ses propriétés prive, disons-le en passant, les lin- 



1. Lat. * glodium. 

2. Lat. clarum. 

3. Lat. claritatem. 

4. Germ. klinke, de klingen. 

5. Lat. cloccam. 

6. Lat. clavem. 

7. Lat. clavum ^->- clauum. 

8. Lat. clausum. 

9. Lat. "cloppicare. 

10. Onomatopée (?). 
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guistes des résultats du latin digitale, sur lesquels ils étaient 
en droit de compter et qui, pour certains points du domaine 
gallo-roman, sont d'une remarquable richesse. 

Cligner, dans l'expression cligner des yeux, ne nous promet- 
tait rien de curieux ; nous l'avons négligé. Nous avons tenté 
l'expérience pour le composé cligne-musette 1 , qui désigne le 
jeu d'enfant plus connu ailleurs sous le nom de cache-cache 
ou cache-cache Nicolas. Le groupe cl ne s'y est pas trouvé 
modifié pour la bonne raison que l'expression tout entière 
a subi des altérations d'un autre ordre et qui relèvent de 
l'étude du lexique (Voir plus loin). 

Flamber* est toujours très vivant dans son évolution. Il en 
est de même de flamme*, ou de la forme verbale plus 
fréquente flambe. 

Flambe persiste encore dans le lexique des Canadiens-Fran- 
çais: l'existence nous en est attestée à Montréal. 

Flague, variété normande du français flache k , est assez 
populaire sous la forme propre flague ou sous la forme 
dérivée flakyèr. 

Flûte n'a pas un caractère bien populaire en Normandie. 
L'instrument de musique traditionnel était le violon, jadis 
l'accompagnateur obligé de toutes les « noces » de campagne. 
On Ta remplacé par un orchestre rudimen taire de deux pistons 
et d'un trombone. Flûte suit toutefois l'évolution phonétique 
dans les régions où cette évolution est solidement établie. 

Flâner et flatter sont populaires dans une assez large mesure 
et l'un et l'autre sensiblement dans la même mesure. 

Fleur est populaire surtout au sens de fleur de farine. Cette 
restriction de sens l'a préservé. Dans l'acception « naturelle » 
et primitive, il a très fréquemment cédé la placé à bouguet qui 
désigne non pas une réunion de fleurs, mais une seule fleur. 
C'est là un phénomène de lexique fort curieux dont il serait 
intéressant de déterminer l'aire. 

Fléau 5 , dans l'acception morale, est étranger au lexique 
patois ; la chose va sans dire. Désignant l'instrument agri- 



1. Pour cligne-musette y du v. fr. musser = cacher, encore très vivant 
en Normandie sous la forme locale : mucher, ou mieux : muchi. 

2. De la forme secondaire flambe -<-C flammam -+- a nasal. 

3. Cf. 2. 

4. Lat. flaccam. 

5. Lat. flagellus, 



Digitized by 



Google 



.- 8 — 

ots les plus vivaces de sa classe et c'est 
a plus complète et la plus riche floraison 
groupe fl. Il fera l'objet d'une note spé- 

ora propre, est assez répandu et assez 

égions. 

lante* et planche k sont populaires ; ils le 

s que pleure?* 5 et que plat 6 . 

it que plâtre 7 présente d'assez nombreuses 

ai paraît surtout sous la forme normande 
*e 9 , sur lequel il était pourtant permis de 
; quant à plomb 10 et quant à plein u , les 
issent justifient le choix qui en a été fait, 
sacrifié et Ton en pourrait dire autant 
âsson. La forme même du mot (groupe 
te nous faisait pas prévoir de notables 
présente le plus souvent le genre mas- 

assez souvent sous les formes en ê ou è 
l de l'accusatif; il est capable d'évolution, 
ilement populaire ainsi que, pour une cer- 
is haut), son diminutif blanchet, au sens 

►posé le mot blouse™ que comme point de 
ons qu'il serait presque universelle- 
a forme blôd et ses variations. De rares 
nous ont été fournis d'une altération du 



'£ £{X7uXaTTpOV. 



laie -«-c plaite -«-c plate (?). 
lus. 
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français blouse. Quant à blbd, il n'a pas présenté tout l'intérêt 
que nous en attendions; et d'ailleurs, il sera plus sage de n'en 
pas tenir grand compte, attendu qu'une forme blybd peut 
n'être que la survivance du type étymologique blî — ou blîd — 
-J al, — ait, et non pas une variété palatalisée de blod. 

Il convenait de choisir, pour représentant du mot blet, la 
forme féminine seule, qui est d'usage courant. On dira peu : 
« un fruit blet » ; et, plus souvent, « une poire, une pomme 
blète ou blèche ». Blèch 1 (et blek) évoluent normalement. 

Bleu 2 et blond 3 sont de bons mots ; blond, toutefois, semble 
être moins souvent modifié. 

Bluter"" n'est cité que pour mémoire, le groupe bl n'y étant 
pas primitif; nous avons retrouvé, en maint endroit, la vraie 
forme, antérieure à la métathèse, — la forme buleter. 

Blé* peut compter parmi les mots les plus populaires, 
sinon parmi les plus fréquemment atteints. 

Bloc 6 est assez rare ; il est remplacé par les variétés diverses 
de monceau. Le diminutif bloke [de blokel (anc. franc.)], 
paraît assez souvent, avec les altérations prévues, dans une 
acception qui ne figure nulle part. C'est un terme de la langue 
des dentellières, désignant les petites tiges en bois au bout 
desquelles sont fixés les fils. 

Nous venons de donner les raisons du choix que nous 
avons fait des mots sur lesquels portait notre questionnaire. 

La liste en est, dans chaque série, suffisamment longue pour 
nous permettre de juger du degré de l'évolution où sont 
parvenus chacun d'eux en particulier par rapport aux groupes 
consonantiques en g, k, f, p, b -J- liquide. 

Nous n'avons pas manqué de relever toutes les formes que 
nous avons rencontrées, où les groupes étudiés avaient subi 
quelque altération. On trouvera donc, dans nos tableaux, à 
côté des formes de pur patois, certaines formes influencées 
par ailleurs, mais qui suivaient la destinée des évolutions 



1. Forme normanno-picarde d'un adj. verbal venant de blesser. 
Cf. Rev. crit., 1880. 

2. Germ. blâw. 

3. Anc. frank blaud(?) avec nasalisation. 

4. Pour buleter et bureter. 

5. Lat. bladum -*-<^ ablatum. 

6. Germ. bloch. 
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rtait, d'ailleurs, médiocrement que ces 
îini francisées ou refaites. Toute modifi- 
donnait droit au moins à une mention. 
m à des formés telles que pyas (place), 
-h e, i %»-+• ch ; telles que klyoch (cloche), 
+ a^->-k, etc. 
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RAISONS DU CHOIX DE LIMITES ADMINISTRATIVES. 

Nous avons étudié le sort des groupes gl, kl, fl, pi, bl dans 
272 communes du département du Calvados. Les résultats de 
notre enquête sont enregistrés dans une suite de tableaux 
qu'on trouvera plus loin, et au sujet desquels nous donnerons 
quelques éclaircissements nécessaires. 

Pour nous conformer plus précisément à la méthode qui 
est de rigueur dans de semblables recherches, nous eussions 
dû partir non pas de l'unité locale, c'est-à-dire du village, 
mais de l'unité linguistique, c'est-à-dire du caractère phoné- 
tique. Il eût fallu parcourir la région en tous sens, ne pas 
omettre une seule commune, noter pour chacune d'elles les 
caractères remarqués et suivre, comme à la piste, ces divers 
caractères dans leur développement topographique, sans souci 
des limites artificielles d'arrondissement ou de département. 
Cette tâche eût réclamé beaucoup de temps. Nos ressources 
présentes, d'ailleurs, ne nous permettaient pas la réalisation 
do ce projet. Toutefois nous croyons avoir, d'une part, 
enregistré les résultats les plus caractéristiques de la région 
dont nous nous étions proposé l'étude. D'autre part, en ce 
qui concerne le choix de cette région, aux limites artificielles, 
encore une fois, mais propre à faciliter la recherche, nous es- 
timons que d'autres après nous, s'ils entreprennent les mêmes 
investigations pour les départements voisins, auront la possi- 
bilité, en utilisant les documents relatifs au Calvados, de 
dresser une carte complète du sort des divers groupes pala- 
talisés pour tout le territoire normand. 
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CARTES ET TABLEAUX. 



lectologique des régions sud et sud-est du dé- 
L'examen des cartes jointes à ce travail per- 
>r l'absence presque totale de formes atteintes 
phonétique dans la partie sud-est et dans la 
partement. Nous avons été en mesure déjuger, 
et sur place, sinon de l'état caduc du patois 
*e, du moins de l'absence presque totale des 
tiques recherchés. 

)us étudierons, dans le détail, la distribution 
de chacune des formes que nous avons re- 

qui accompagne chacune des cartes en rend, 
a lecture suffisamment claire. 
f es tableaux. — Quant aux tableaux, le manie- 
ople. Cinq groupes distincts s'offraient à notre 
fl, pi, bl. Le groupe gl était représenté par 
>upe kl par 12; le groupe // par 8; le groupe 
roupe bl, enfin, par 11 mots. Il convenait de 
ur chacun des mots de ces cinq groupes, le 
létique propre à chacune de nos 272 communes, 
issité de cinq suites de tableaux. — Chacune 
porte, dans la première colonne verticale de 
;ion des communes, suivie d'un numéro d'ordre. 
3 classement, purement matérielles, nous ont 
r ces noms de communes par ordre alphabé- 
issements en commençant par l'ouest et le 
ssements de Bayeux et de Caen), poursuivant 
l'est et le nord-est (arrondissements de Falaise, 
t-1'Evêque), finissant par le sud-ouest (arron- 
r ire). 

it, que nous avons jugé le plus pratique, mais 
avons attaché aucune importance foncière, a 
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eu la conséquence suivante. Les premiers tableaux, ceux 
qui sont consacrés aux arrondissements de Bayeux et de 
Caen, renferment une assez riche variété de formes. C'est le 
cas aussi des derniers qui comprennent les résultats de la 
région Viroise. Les lacunes qu'on observera sur les tableaux 
du milieu s'expliquent par ce que nous avons dit plus haut 
de la distribution topographique du -patois. 

Les premières cases horizontales sont affectées aux mots 
sur lesquels portaient nos questionnaires; puis viennent les 
formes enregistrées qui correspondent à chacun d'eux. Les 
cases laissées en blanc indiquent ou l'absence de documents 
ou hésitation et doute sur la valeur des documents. Les 
guillemets représentent la forme française. Pour quelques 
mots nous avons renvoyé au texte. Ces mots feront l'objet 
de remarques lexicologiques. 

Notation. — Pour ce qui est de la notation, nous sommes 
resté fidèle à l'alphabet de la Revue des Patois Gallo-Romans, 
Toutefois, nous avons cru devoir, et d'une manière constante, 
noter les groupes de « consonne 4~ 1 mouillée » par « consonne 
4- 1 4" y }) - L'espace assez restreint dont nous disposions eût 
pu amener quelque confusion dans l'emploi du signe ordi- 
nairement adopté pour 17 mouillée (l) 1 . — Quant à la 
valeur réelle (longueur et brièveté, ouverture et fermeture) 
des voyelles, lorsque nos documents ne nous renseignaient 
qu'imparfaitement, nous avons cru sage de ne pas la noter, 
puisque aussi bien notre étude portait sur un phénomène indé- 
pendant. 

N. B. — Dans le cours de ce travail, le signe : ^->- = aboutit à, 
le signe -<-C = provient de. Ce signe peut encore, par abus, annoncer 
la forme française correspondant à la rorme patoise qui le précède. 

1. On nous pardonnera cette légère hérésie phonétique. Le point 
capital était de prévenir le lecteur. Elle serait plus grave qu'elle ne 
Test en réalité si, pour les phénomènes étudiés et dans la région étu- 
diée, le 1 se distinguait du ly, — ce qui n'est pas. 
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DE LA PALATALISATION CAUSÉE PAR L 



Lorsque les explosives sourde et sonore p et b, de Tordre 
des labio-labiales, de même que les explosives sourde et sonore, 
k et g, de Tordre des Hnguo-palatales, lorsqu'enfin la conti- 
nue sourde/, de Tordre des labio-dentales, se trouvent en pré- 
sence de la liquide /, les groupes pi, bl, kl, gl, fl ainsi pro- 
duits ne se conservent que rarement intacts 1 : 17 se palatalise et 
cet accident phonétique peut aboutir à des résultats infiniment 
variés. La consonne précédente peut même, dans certains cas, 
subir des altérations au cours de Tévolution des groupes. 

Nous rechercherons plus loin la cause physiologique qui pré- 
side à ces transformations et les explique. 

Nous pouvons cependant dès Tabord faire prévoir que cette 
cause variera quelque peu suivant qu'il s'agira des labiales 
ou des palatales. Les résultats obtenus pour chacun de ces 
deux ordres consonantiques seront ensuite rapprochés avec 
fruit. Nous commencerons toutefois par les étudier séparément 
en examinant, Tun après Tautre, tous les mots qui ont fait 
Tobjet de notre enquête. 



I 

LINGUO - PALATALES -h L 

1° Groupe gl. — Le groupe gl est, sans contredit, dans 
notre région, le plus susceptible de modifications. 11 nous 
fournit la plupart des produits attendus ; il ne présente pas, 
cependant, d'intéressantes particularités, comme nous en 
réservent les groupes kl et fl. 

L'évolution s'y organise et s'y poursuit avec une rigueur 

1. Mey. Lùbke. Gramm., I (édit. franc.), p. 368. 
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remarquable, sans violence, sans à-coup, sans déviations 
monstrueuses. 

Nous distinguons six étapes différentes de ce processus. 

Raisons physiologiques. — L7 qui suit la palatale se 
mouille en vertu d'une sorte d'assimilation physiologique. 
Les mouvements nécessaires à la production du son gl sont 
éminemment complexes ; l'un part de la racine â de la langue ; 
l'autre, de la pointe; la langue, dans sa course, passe d'une 
extrémité du palais à l'autre extrémité sans transition visible, 
sans intermédiaire. Cet intermédiaire cherché nous est préci- 
sément fourni par l'élément palatal qui se dégage ; au mou- 
vement qui part de la racine succède, sans solution de conti- 
nuité, un mouvement du dos de la langue. 

Première étape. — Étape gly. 

Sûr 1135 formes enregistrées pour le groupe gl, nous 
relevons 520 exemples de la première étape. En voici le 
détail : 

1. —Glace; 2. — Glacé. 

a) La forme de pur patois glyàch se rencontre à Anctoville, 
Blay, Bueéels, Etreham, Feuguerolles-sur-Seulles, Saint-Ger- 
main-d'Ectot, Lingèvres, Livry, Longraye, Longueville 2 , 
Maisons, Mosles, Orbois, Torteval, Tour, Tracy-sur-Mer 3 , La 
Vacquerie, Vouilly, Audrieu, Banneville-sur-Ajon*, Bréville, 
Saint-Contest, Fontenay-le-Pesnel, Lion-sur-Mer, Maison- 
celles-Pelvey, Mathieu, Mesnil-Patry, Missy, Ouistreham, 
Tilly-sur-Seulles, Clécy 5 , Grimbosq, Croissanville, Penne- 
depie, Vasouy, Brémoy, Saint-Pierre-du-Fresne. 

11 est intéressant de mettre en regard les formes du mot 
glacé, dont le correspondant patois (première étape) doit être 
glyàchi. — Le produit glyachi est presque constamment 
parallèle au produit glyach, comme on était en droit de s'y 
attendre 8 . 

L'absence de renseignements nous empêche d'établir le 



1. RousseloL Modif. phonét. du langage. In: Rev. pat. Gall.-Rom., 
n os 19-20, p. 263. 

2. Et glyêch. 

3. Et glyêch. 

4. Et gyach. 

5. Et yase. 

6. Rem. glyachi à Villy- Bocage, où, d'ailleurs, une forme gyachi 
correspond au primitif gyach. 
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parallèle pour les communes de Mesnil-Patry, Pennedepie et 
Vasouy. 

— Remarquons glyachê à Bucéels et Banneville-sur-Ajon, 
où, d'ailleurs, à la forme gyach correspond aussi une forme 
gyachè. 

g) Nous noterons ici la persistance de la première étape, 
avec affaiblissement de Va en e> dans glyech, à Castilly, 
Colombières, Ellon, Saint-Germain-du-Pert, Litteau, Lon- 
gueville 1 , Neuilly-la-Forêt, Tracy-sur-Mer \ 

Sur tous ces points, au type glyech correspond le type 
glyèchi, sauf pour Tracy-sur-Mer, où, d'ailleurs, la forme 
en a du pur patois glyachi semble menacée par la forme 
hybride glyasé. 

Pour Castilly, pas de documents. 

y) En troisième lieu, glyas, entaché, comme on voit, d'in- 
fluence française, est vivant à Cormolain, Hamars, Landes, 
Villers-Bocage, Norrey-en-Auge, Vignats, Cambremer, 
Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Martin-des-Besaces. 

glyasi correspond régulièrement à son primitif glyas dans 
deux communes seulement (Cambremer et Saint-Martin-des- 
Besaces). Glyasè le supplante à Hamars, Landes, Villers- 
Bocage, Norrey-en-Auge; mais glyachi (forme antérieure et 
qui témoigne de l'existence d'un primitif glyach), persiste à 
Saint-Georges-d'Aunay. Pas de documents pour Cormolain 
et Vignats. 

Gly s'est perpétué, suivant une proportion à peu près 
identique, pour le mot suivant. 

3. — Gland est, par son caractère de terme essentiellement 
populaire, le terrain le plus propice aux évolutions phoné- 
tiques. 

glyâ survit à Anctoville, Blay, Bucéels, Castilly, Caumont, 
Cormolain, Colombières, Etréham, Feuguerolles-sur-Seulles, 
Saint-Germain-d'Ectot, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, 
Litteau, Livry, Longraye, Longueville, Maisons, Monfréville, 
Neuilly-la-Forêt, Orbois, Torteval, Tour, Tracy-sur-Mer, La 
Vacquerie, Vouilly, Audrieu, Banneville-sur-Ajon 3 , Bréville, 
Cambes, Cheux, Saint-Contest, Epinay-sur-Odon, Fontaine- 



1. Cf. glyach. 

2. Cf. glyach. 
3- Etgyâ. 
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Etoupefour, Hamars, Maisoncelles-Pelvey, Math 
Ouistreham, Tilly-sur-Seulles, Villers-Bocage, Vil 
Grimbosq, Mesnil-Villement, Norrey-en-Auge, Cr 
Bonnebosq, Carnbremer, Pennedepie, Vasouy 
Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, Le Tourneur. 

Cette forme ne comporte pas de remarques p£ 
Insistons seulement sur sa persistance qui est 
certains points elle est seule ou presque seule à 
toute sa série. A Mesnil-Villement et à Bonr 
exemple, glyà et les formes correspondant au frai 
glaner, sont isolés. A Cambes, glyâ demeure con 
nier témoignage d'une palatalisation qui, sans ( 
gnait naguère tous les mots en gL 

4. — Glane ; 5. — Glaner suivent, à peu de ch 
sort du précédent et sont traités parallèlement. 

a) Nous avons relevé glyan à Anctoville, Blay, 
Colombières, Etreham, Saint-Germain-d'Ectot, 
main-du-Pert, Litteau,Livry, Longraye, Longuevil 
Mosles, Neuilly-la-Forêt, Orbois, Torteval, Tour, 
Mer, La Vacquerie, Vouilly, Audrieu, Banneville 
Bréville, Saint-Contest, Epinay-sur-Odon, For 
pefour, Hamars, Landes, Lion- sur- Mer, M 
Pelvey, Mathieu, Mesnil-Patry, Missy, Ouistrel 
sur-Seulles, Villers-Bocage, Villy-Bocage 3 , 
Mesnil-Villement, Croissanville, L'Hôtellerie, 
Cambremer, Pennedepie, Vasouy, Bréraoy, Sa 
d'Aunay, Saint-Jean-le-Blanc, Le Tourneur. 

glyane est constant ; l'anormal glyani ne se rei 
Blay et Authie 4 . Cormolain oppose à une forme 
glyan la forme participiale glyene qui paraît bier 
ancêtre glyèn. Cully ne nous fournit pas de. docui 
sort du substantif; nous savons toutefois que la f( 
y est vivante. A Villy-Bocage, gyane et glyane, < 
correspondent à la double forme gyan et glyan 
ci-dessus. Nous manquons de renseignements sur 
participe pour Saint-Jean-le-Blanc et Le Tourneu 

g) Va peut s'affaiblir en e [glyen pour gly 

1. Etgyâ. 

2. Et gyan. 

3. Et gyan. 

4. Pas de documents sur le sort du substantif. 

GtERUs de Guer. — Patois du Calvados. 
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la forme en a du participe, 
la forme en a du substantif 

glui sont déjà plus avancés 
quivalents du français glu, 
sologi que ment du précédent 
ues), ils seront étudiés pho- 
jnent de médiocres aptitudes 

îst glœ, sort le produit glyœ 
Blay, Bricqueville, Castilly, 
ï, Feuguerolles-sur-Seulles, 
s, Litteau, Longraye, Lon- 
orêt, Sommervieu, Torteval, 
iréville, Colleville-sur-Orne, 
Fontaine-Etoupefour, Fon- 
[athieu, Ouistreham, Tilly- 
en - Cinglais, Croissanville, 
, Sept-Frères*. 
à Anctoville, où elle est en 
-Germain-d'Ectot, Maisons, 
bosq. — Nous reviendrons 
écologiques. 

duits les plus populaires. A 
enons que deux formes pour 
jrand poids, c'est glyuglyu; 
eu et à Colleville-sur-Orne 

mcore fréquent ; on le relève 
umont, Cormolain, Colom- 
ermain-d'Ectot, Saint-Ger- 
, Livry, Longraye, Longue- 
Orbois, Torteval, Tracy- 
Vaubadon, Vouilly , Audrieu, 
'ontenay-le-Pesnel, Landes, 
m, Villy-Bocage, Grimbosq, 



'une étymologie populaire. 
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Norrey-en-Auge, Canibremer, La Bigne, Brémoy, Saint- 
Denis-Maisoncelles, Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-des- 
Essar tiers. 

Son emploi relativement rare semble l'avoir paralysé et 
retenu à la première étape de son développement dans 
certaines communes où d'autres types, plus populaires, Font 
devancé d'une et même de deux étapes. 

Ainsi, à Vaubadon, il est le seul représentant de l'étape gly ; 
tous les autres types en sont parvenus à l'étape y. Même 
phénomène à La Bigne et mêmes conditions. A Saint-Denis- 
Maisoncelles, il semble comme cristallisé dans un milieu où 
dominent les produits en ly. 

8. — L'aire lexicologique d'argile nous prive d'un certain 
nombre de résultats pour l'équivalent du français glaise. 

De plus, Ve de glêz, par suite d'une excessive fermeture, 
étant passé à i, le mot était moins susceptible de persister 
longtemps à la première étape. 

Toutefois, nous connaissons glyêz à Anctoville, Blay, 
Bucéels, Caumont, Colombières, Ellon, Feuguerolles-sur- 
Seulles, Saint-Germain-d'Ectot, Litteau, Livry, Longraye, 
Longueville, Neuilly-la-Forêt, Orbois, Torteval, Tracy-sur- 
Mer, Trévières, La Vacquerie, Vouilly, Saint-Contest, Fon- 
tenay-le-Pesnel, Landes, Maisoncelles-Pelvey, Mathieu, 
Mesnil-Patry, Noyers, Tilly-sur-Seulles 1 , Grimbosq, Norrey- 
en-Auge, Courtonne-la-Meurdrac, Cambremer, Saint-Denis- 
Maisoncelles, Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-des-Essar- 
tiers, Saint-Martin-des-Besaces. 

La forme glyêz survit, seule, dans sa série, à Courtonne- 
la-Meurdrac. Nous proposons, jusqu'à plus ample informé, 
d'expliquer cette persistance anormale par la nature éminem- 
ment argileuse du sol, d'où, naguère encore, on extrayait une 
sorte de « pierre à marne », utilisée dans le dégraissage du drap. 

La forme glyîz, à Monfréville, est isolée. (Voir plus haut.) 

Remarquons la forme glyaz, à Brémoy, reformée peut- 
être (?) sous l'influence de la forme française glace. 

9. — Glou-gloa, qui n'a qu'une valeur d'onomatopée et que 
nous avions, par curiosité, fait figurer dans le questionnaire, 
nous fournit des exemples relativement nombreux de la pre- 
mière étape. — Glyuglyu persiste, en effet, à Anctoville, Blay, 

1. Et gyéz. 
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c ••** 1* n-.t«»o« à Caumont, qui a la forme en a du participe. 
J'*-riir*!aiD. *i* *oo côté, présente la forme en a du substantif 
;.\ri.«*;j*» glyrnr f . 

1^-* r •m»*[**udarit« da français y/t#i sont déjà plus avancés 
d-*u% i ♦•%•»! it;.»n. — Quant aux équivalents du français glu, 
yj il ***ra uti> »!♦» rapprvK-her h'xirolopquement du précédent 
i .r j'1.1% I »iu. n««t»*s lexicolugiques . ils seront étudiés pho- 
r..-\ , .• aj»'iit au ran^r que leur alignent de médiocres aptitudes 
a «a ja.ataiivatiDn. 

ti -- a !>♦» u f»rnie mère, qui est <jlœ, sort le produit y/yœ 
f ;r i«-% n mnvitit»*,]'Ancto\ille f , Blay, Bricqueville, Castillj, 
r. nu i.uu. r !..oiinere*. Etreham, Feuguerolles-sur-Seulles, 
Sa:..t-rt»ru:.i;ii- iu-lVrt. Liugévres, Litteau, Longraye, Lon- 
i: ;-\ ...-. M .:ifrv\;i>, Nfuilly la-Forêt, Sommervieu,Torteval, 
1 ra. \ - ir M*r. Au in»-u. Authie, Bréville, Colleville-sur-Orne, 
>a.:.:-r.'!.:.-*t. Kpma\-Mir-Odon, Fontaine-Etoupefour, Fon- 
t»-..i\-l»-|V*r.«-i\ ii« upilliéres, Mathieu, Ouistreham, Tilly- 
*«r-S*- ,!>«. ri.*oy, Pierreritte- en -Cinglais, Croissanville, 
l. H :»-l.»-r.t\ IVnne.lepie, Va^ouy, Sept-Frères 4 . 

;, La forme y/yw est vivante à Anctoville, où elle est en 
r :.. urn*ii."t» avec y/ytr, à Saint-Germain-d'Ectot, Maisons, 
H.-r:iia:i\.i>. ViUy-Buv^re, Grimbosq. — Nous reviendrons 
***r «• ::•* f»mi* dan* les notes lexicologiques. 

ii i f <r e>t a\t*o y/yd un des produits les plus populaires. A 
IVrrrp.tte-en-Cin^lais, nous n'obtenons que deux formes pour 
»a pr>*ur.t*r»* étape. L'une n'a pas grand poids, c'est glyuglyv, 
l.t *• .*"i.ilt» e>t y/ya». À Sommervieu et à Colleville-sur-Orne 
y.Vr ^*ul perM^te dans sa série. 

a An r 

nu.n-J' 
vi;>. ï 
sur-Mei 
Authie. 
Mathiei 



1. Grt 

2. Et, 
a. Et i 
t. Et! 
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un, Feuguerolles-sur-Seulles, Saint - Ger- 
int-Germain-du-Pert, Litteau, Livry, 
5, Neuilly-la-Forêt, Orbois, Tour, Tracy- 
^uthie, Bréville, Saint-Contest, Fontenay- 
, Ouistreham, Tilly-sur-Seulles, Grimbosq, 
bremer, Campeaux, Saint-Deuis-Maison- 
'ges-d'Aunay , Saint-Jean-des-Essartiers, 
?sne, Sept-Frères. 

sèment que, dans les régions qui en sont 
ornière étape, la palatalisation ait atteint 
les autres; le son complexe résultant du 
venait, en effet, juste à point, renforcer 
e qui est proprement l'âme de semblables 
Il est donc très naturel que le peuple s'en 
tenu à cette forme plus pittoresque, plus 
î les exemples, pour ce mot, des étapes 
rès peu nombreux (voir plus loin), 
dents du français glu ont été entravés dans 
la présence d'aires lexicologiques diffé- 
ir une assez fréquente incorporation de 
• phénomène a fait du groupe glxxn groupe 
d pas développé dans cette position. 
yu à Cormolain, Etreham, Feuguerolles- 
ye, Lingèvres, Maisons, Torteval, Tracy- 
juerie, Vouilly, Bréville, Fontenay-le- 
isnil-Patry, Ouistreham, Tilly-sur-Seulles, 
iremer, Saint-Georges-d'Aunay. 
: peut-être reconnaître une influence de 
. glni) — (voir notes lexicologiques) — se 
>rmain-du-Pert, Litteau, Longueville, Mon- 
F., Orbois, Audrieu, Pennedepie, Vasouy. 
t que médiocrement populaire. La première 
a forme glyapi, à Blay, Feuguerolles-sur- 
nain-du-Pert, Litteau, Livry, Longraye, 
Forêt, Vouilly, Grimbosq, Saint-Georges- 
? orme glyapi?* à Cormolain, Saint-Germain- 
3-Pesnei, Villy-Bocage, Cambremer, Pen- 

rme glyapê à Brémoy. 

est entravé par d'intéressants substituts. 

iques.) 



Digitized by 



Google 



— 21 — 

a) Nous devons mentionner glyuchi k Blay, Feuguerolles- 
sur-Seulles, Saint-Germain-d'Ectot, Orbois, Grimbosq. 

(3) glyuchê est attesté à Torteval. 

Y) Çtywsi, forme hybride, appartient à Saint-Georges d'Au- 
nay. 

3) Quant à la forme francisée glyusè, elle est vivante à 
Cormolain, Saint-Germain-du-Pert, Livry, Longraye, Mai- 
sons, Neuilly-la-Forêt, Bréville, Fontenay-le-Pesnel, Mathieu, 
Sept-Frères. 

13. — glas n'est pas populaire; on verra, plus loin, cer- 
tains de ses substituts lexicologiques. 

glyâ se dit à Cormolain, Feuguerolles-sur-Seulles, Saint- 
Germain-du-Pert, Litteau, Livry, Longraye, Maisons, Neuilly- 
la-Forêt, Orbois, Vouilly, Bréville, Fontenay-le-Pesnel, 
Ouistreham, Villy-Bocage 1 , Grimbosq, Cambremer, Brémoy, 
Saint- Jean-des-Essartiers . 

14 et 15. — Glissade et glisser. Les substituts lexicolo- 
giques ont si bien pris le dessus dans ces deux derniers cas 
que la première étape ne se rencontre que très rarement. 

La voyelle i, d'ailleurs, devait, en tout état de cause, op- 
poser une longue résistance. 

Voici nos documents : 

glyichad à Àudrieu, — à quoi correspond un participe 
passé glyichè. Le participe passé du pur patois, la forme 
glyichi, se trouve à Colombières, mais nous n'avons pas la 
forme substantive. 

glyisad à Cormolain, à Neuilly-la-Forêt et Villers-Bocage. 
Ces deux dernières communes ont le participe passé glyisé. 
Cambremer, qui appartient aussi à l'aire « glyisad », connaît 
un participe glyisi. 

glyachad, à Lion-sur-Mer, est un ingénieux retour de la 
pensée vers l'idée de glace 2 sous la forme patoise glyach. 

16. — Glaïeul n'est que rarement populaire; la fleur est 
inconnue sur plus d'un point de notre région; sur d'autres 
points, elle est une récente importation de l'horticulture des 
villes. Enfin, Va protonique étant souvent affaibli en e, il sem- 
ble que la rencontre e\y nuise à la palatalisation : glfojœ 

1. Et gya. 

1. Rem. d'ailleurs que glacer, dans la vieille langue„a parfois le sens 
de glisser. Cf. glacis. — Glisser, par contre, doit le son s à l'influence 
de glacer, 
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is nous n'avons pas de témoignages 

y, Livry, Maisoncelles-Pelvey. 

ayœl est attestée à Maisons, Vouilly, 

raoy. 

lédiale apparaît dans glyajœ à Saint- 

t-être par dissimilation. 

-à-dire la première étape de l'évolu- 
îs un peu moins de la moitié des for- 
Elle est plus ou moins vivante sui- 
£ard, on peut établir la proportion 
ace et glacé, gland, glane et glaner, 
i-glou, glapir, glu, glousser, glas, 
er. 

Dpographique, voir les cartes et les 
accompagnent. 

- Du groupe gly y comme tronc, par- 
ères distinctes. 

le persiste, tantôt suivie de l'élément 
lemment dégagé de 17, tantôt seule; 
i dernière d'étendue assez restreinte. 
t guttural disparaît pour faire place 
liée; d'où, passage de gly à ly [et, 
], puis à y. 
ir le tableau suivant : 



? e 


g!y = 


: 1" Etape. 


pe 


gy = 


: Étape 


2(1) 


pe 


iy = 


: Étape 


2(2) 


pe 


s = 


: Étape 


3. 


pe 


1 = 


: Étape 


3'. 


pe y = 


= Étape 


2(3) 




gi 








! 








giy 
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iy 
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Étape 2 (1). — Étape gy. — Gy est loin de i 
force de résistance aussi grande que notre gly. 
nous en avons encore recueilli environ 250 attest; 

1 et 2. — Gyach appartient à Hottot-les-Bagi 
ville-sur- Ajon 1 , Noyers, Rots (où le g est très voi 
Villy-Bocage, Saint- Jean-des-Essartiers. 

Dans toutes ces communes, le participe est 
c'est-à-dire qu'il est représenté par le type gya 
Banneville-sur-Ajon, qui parle en faveur de gya 
Bocage a la double forme glyachi, déjà vue, et g 

Va s'affaiblit en e {typegyèch), à Asnières, Car 
nay, Castillon, Isigny, Maisy, Mandeville, Saint-1 
Molay. 

Parallèlement subsiste le participe gyechi. Toi 
nières donne gyachi, Mandeville gyachë et Sai 
gyachye, forme régulière. 

gyès, à Géfosse-Fontenay (participe gyêsï) est 
hybride. 

La forme francisée gyas est vivante à Sainte-] 
d'Elle, Trévières, Les Isles-Bardel, Jort, Saint- 
Mieux, Saint-Pierre-du-Bû, Moutiers-en-Auge, 1 
Ners, Le Gast, Saint-Jean-le-Blanc \ Roucamps. 

Au substantif répond, pour la généralité de ces 
participe gyasê. — On relève gyasi à Saint-Martii 
Saint-Pierre-du-Bû, Aunay-sur-Odon et yase à 
le-Blanc. 

3 et 4. — Bien que les équivalents de glaner s< 
répandus que ceux de son substantif verbal glane 
dierons ces deux mots conjointement. 

gyan est connu à Asnières, Bricqueville,€3ucéeh 
TEpinay, Castillon, Ellon, Géfosse-Fontenay, Ho 
gués, Isigny, Maisy, Mandeville, Saint-Marcouf, S 
guerite-d'Elle, Le Molay, Monfréville, Nonant, 
Banneville-sur-Ajon 5 , Giberville, Noyers, Vill; 
Fourches, Les Isles-Bardel, Jort, Pertheville-Ner 



1. Cf. glyach. 

2. Cf. plus loin, l'étape 2 (1) de glaire. 

3. Cf. glvache. 

4. Et yas. 

5. Cf. glyan. 

6. Cf. glyan. 
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Aunay-sur-Odon, Le Gast, Saint- Jean-des-Essartiers, Rou- 

camps. 

re constante. — Remar- 
Villy-Bocage, à côté de 

s du verbe à Banneville- 

lueville, Cartigny-l'Epi- 
enay, Hottot-les-Bagues, 
rcouf, Le Molay, Tréviè- 
j, Mesnil-Patry, Noyers, 
Jort, Pertheville-Ners, 
aint-Jean-des-Essartiers, 



lie descendante, glu soit, 
llui, nous rapprocherons 
ées plus haut, 
à l'étape 2 (1) à Asnières, 
s-Bagues, Isigny, Maisy, 
>lay, Noyers, Giberville, 
'theville-Ners, Aunay-sur- 
st. 

\ Asnières, Ellon, Mande- 
Bocage, Grimbosq, Per- 
tiers,Roucamps. 
dans kyu, relevé à Castil- 

est propre à Hottot-les- 
nt dire si de la gyœ, à 
pe palatalisé médial ou 

»ur les représentants de 

à la première étape qu'à 



rie en gl. Son caractère popu- 
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Nous avons déjà vu et nous verrons plus loin, dans le dé- 
tail, quels en sont les substituts. 

gyêz est attesté à Géfosse-Fontenay, Isigny 1 , Maisy, 
Saint- Marcouf, Villy-Bocage 2 , Jort, Aunay-sur-Odon, Rou- 
camps. 

gyèyz à Vignats, dégage un jod, résultat de l'excessive 
fermeture de Ye. 

Us douce fait place à la chuintante sonore dans gyèj, à 
Asnières. 

Enfin, gyîz est vivant à Cartigny-l'Epinay, Hottot-les-Ba- 
gues, Le Molay. 

9. — L'étape 2 (1) doit être assez résistante sur les points 
où glyuglyu (de glou-glou) passe à gyugyu, qui se forme aux 
dépens de l'onomatopée. 

On le relève à Asnières, Ellon, Géfosse-Fontenay, Mande- 
ville, Saint-Marcouf, Le Molay, Giberville, Noyers, Villy- 
Bocage, Saint-Martin-de-Mieux, Saint-Pierre-du-Bû, Perthe- 
ville-Ners. 

A Castillon, kyukyu*. 

10. — Glaire qui est peu populaire, comme on Ta vu, pour 
lequel pourtant nous avons cité 30 témoignages de la première 
étape, passe difficilement à l'étape 2(1). Peut-être est-ce parce 
qu'il rencontre alors la forme palatalisée du français guère, 
qui, sur tous ces points, devient gyer. 

gyèr (-«-c glaire) se rencontre à Asnières, Cartigny-l'Epi- 
nay, Castillon, Géfosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, 
Le Molay, Noyers, Clécy, Jort, Le Gast. 

A Rots, le g initial est voisin de k = gyvr 1 *. 

11. — Une preuve du caractère non populaire de glapir 
est le petit nombre d'exemples relevés de gyapi, vivant seu- 
lement à Géfosse-Fontenay, Saint-Marcouf, Noyers, Saint- 
Pierre-du-Fresne, et àegyapir à Asnières, Cartigny-l'Epinay, 
Ellon, Mandeville, Le Molay, Barneville 5 , Jurques. 

gyapye, à Bricqueville, est une forme refaite et irréguliè- 
rement refaite. le ne peut pas provenir de a latin après 
labiale. 

1. Et gyîz. 

2. Cf. glyèz. 

3. Cf. kyu (glu). 

4. Cf. gyach. 

5. Où il est seul dans sa série. Pourquoi ? 
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■lisser, à l'étape (21) est moins fréquent que 
iidions néanmoins les deux vocables sous la 

mande gyichad survit à Asnières, Ellon, 
r , Hottot-les-Bagues. 

rait pas à Asnières ; il devient gyiehe à Ellon 
seule fois gyichi, à Hottot-les-Bagues. 
isté â Cartigny-I'Épinay, Mandeville, Villy- 
>utiers-en-Auge, Pertheville, Le Gast. La 
st gyise sur tous ces points ; mais elle n'est 
-Bocage ni à Jort. 

l'a pour lui que le témoignage de Noyers, 
■ançaise, est plus répandu: à Ellon, Géfosse, 
-Marcouf, Le Molay, Saint-Martin-de-Mieux, 
Saint-Pierre-du-Bû, Saint-Jean-des-Essar- 

çais glas a, comme on Ta vu, de fréquents 

»nné cependant à Asnières, Ellon, Géfosse, 
e Molay, Noyers, Villy-Bocage 1 , Les Isles- 

2 (1) ne nous offre, pour glaïeul, que peu de 
l, à Aunay-sur-Odon, et, par suite d'une dis- 
îtive à la palatalisation, gyaœ à Asnières et 
3nce française), à Hottot-les-Bagues. 
Etape ly. — A l'étape gy correspond (voir 
aut) l'étape ly; pour l'une d'elles l'élément 
pour l'autre, l'élément guttural. 
ely qui n'est qu'une transition précaire entre 
le son simple y, beaucoup plus résistant, se 
cependant, dans une partie de la région étu- 
r les représentants de glane, de glaner et de 

glui passe à lyœ dans les communes de Ba- 
Saint-Martin-des-Besaces, Mesnil-Auzouf, 

)t-Frères 3 , Le Tourneur. 
(cf. notes lexicologiques) à Cahagnolles, 
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Quesnay-Guesnon, Fontenay-le-Pesnel 1 , Bures 5 , Saint-Denis- 
Maisoncelles 3 . 

2 et 3. — Glane et glaner s'étudient conjointement. 

lyan survit à Cahagnolles, Quesnay-Guesnon, Lingèvres, 
Fontenay-le-Pesnel, Bures 2 , Danvou, Saint-Martin-des-Be- 
saces, Mesnil-Auzouf 4 . 

Le participe se présente sous la forme lyani à Bures 2 , 
mais sous la forme lyanê partout ailleurs. 

Rem. /yen et lyene à Saint-Denis-Maisoncelles et Sept- 
Frères. Jurques présente la forme substantive lyen, mais 
la forme verbale y fait défaut. 

4 et 5. — Glace et glacé marchent aussi de pair. 

lyas est attesté à Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles, Mes- 
nil-Auzouf, Sept-Frères, Le Tourneur. Le participe lyasê y 
est constant. A Bures 2 nous relevons aussi la forme lyas, 
mais il y a survivance du patois lyasi. 

Rem. lyaz et lyaze à Cahagnolles et à Quesnay-Guesnon. 

6. — L'étape 2 (2) nous offre la même proportion pour les 
équivalents du français gland. 

Nous pouvons affirmer l'existence d'un produit lyâ à Fon- 
tenay-le-Pesnel, Clécy, Bures 2 , Danvou, Saint-Denis-Maison- 
celles, Saint-Martin-des-Besaces, Mesnil-Auzouf, Sept-Frères. 

7. — lyu^r^glu (cf. lyœ\*^&glcê\ et notes lexicologiques) 
n'est vivant qu'à Bazenville, Cahagnolles, Quesnay-Guesnon, 
Saint-Denis-Maisoncelles. 

8 et 9. — Cf. plus haut ce qui a été dit des substituts de 
glissade et de glisser. 

Notons lyisad et lyisê à Bazenville ; lyisad et lyisi à Saint- 
Martin-des-Besaces. Lyisad est isolé à Danvou. 

10. — Nous n'avons que deux exemples de l'étape 2 (2) pour 
glousser. Ce sont : lyusi à Mesnil-Auzouf et lyuse à Danvou. 

11. — Nous connaissons lyâ -«-C glas à Mesnil-Auzouf. 

12. — De même, à Mesnil-Auzouf, la forme lyer^r^ glaire. 

13. — Enfin, la forme lyajœ -<-^ glayœ est attestée à Sept- 
Frères 5 . 



1. Cf. glyœ. 

2. Canton d'Aunay. 

3. Et yu. 

4. Noter que presque tous les produits en ly appartiennent à la 
région où y domine. 

5. Pas d'exemples de cette étape pour glaise, glapir et glou-glou. 
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ir. — Z# nous conduit toui naturellement 
rs y, qui est une étape beaucoup plus 
comme nous le montrera la distribution 
produits, à une région assez bien déli- 

[uivalents du français gland qui se tien- 
l cette étape. On relève, en effet, y à à 
îs, Quesnay-Guesnon, Mosles, Parfouru- 
aint-Aignan de Crasmesnil, Coulombs, 
3y-le-Patry, Saint-Denis-de-Meré, La 
Saint- Aubin-des-Bois, Bény-Bocage, 
i Bigne, Campagnolles, Campeaux, Car- 
t, Chênedollé, Clinchamps, La Grave- 
ac, Landelles, Maisoncelles-la-Jourdan, 
,, Sainte-Marie-Outre l'Eau, Montchamp, 
îen-des-Besaces, Périgny, Saint-Pierre- 
V, Pont-Bellanger, Le Reculey, Roul- 
2 , Truttemer-le-Grand, Viessoix. 
le la chuintante douce dans ja à Sainte- 

de Montamy, reste à contrôler, 
espondants de glace et glacé sont assez 

Nous relevons yâs à Bazenville, Par- 
Ion, Saint- Aignan-de-Cramesnil, Cou- 
îhomme, Culey-le-Patry, Saint-Denis- 
i'Ouilly, Mutrécy, Le Vey, La Villette, 
:es-le-Patry, La Bigne, Campagnolles, 
hiamp-du-Boult, Chênedollé, Clinchamps 
-Blanc 3 , Landelles, Maisoncelles-la- 
e-Outre-1'Eau, Sainte-Marie-Laumont, 
, Montchauvet, Périgny, Saint-Pierre- 
anger, Pontfarcy, Le Reculey, Rully, 
le-Grand. 

$ë sur tous ces points, sauf yasi, à La 
is de documents pour le participe à 



>n puisse démêler s'il y a, ou non, aggluti- 
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Nous sommes à une autre étape, à Clécy, pour le substan- 
tif; mais le participe s'y présente sous la forme yase à côté 
de glyachi. 

Juaye-Mondaye n'a pas le participe; il connaît la forme 
yach, qui lui est commune avec Saint-Ouen-des-Besaces, où 
le participe est conforme : yacht. 

4 et 5. — Glane et glaner. 

yan est vivant à Bazenville, Parfouru-l'Eclin, Vaubadon, 
Saint- Aignan-de-Cramesnil, Coulombs, Culey-le-Patry, Saint- 
Marc-d'Ouilly, Le Vey, Bernières-le-Patry, Campagnolles, 
Campeaux, Champ-du-Boult, Chênedollé, Clinchamps (Vire), La 
Graverie, Sainte-Marie-Laumont, Sainte-Marie-Outre-l'Eau, 
Montamy, Montchauvet, Saint-Ouen-des-Besaces, Périgny, 
Pont-Bellanger, Pontfarcy, Le Reculey. 

Au substantif yan correspond un verbe yane, sauf à Par- 
fouru-l'Eclin, où nous relevons une forme yani. Pas de verbe 
à Saint-Marc-d'Ouilly. 

Clécy, qui n'a pas le substantif 1 , a le verbe sous la forme 
yane 2 . 

Va s'affaiblit en e dans yen à Janville, Saint-Denis-Mai- 
soncelles 3 , La Villette, Carville, Maisoncelles-la-Jourdan, 
Montcbamp, Saint-Pierre-Tarentaine, Roullours, Rully, Le 
Theil 4 , Truttemer-ie-Grand, Viessoix. 

La forme du verbe est yene. A Saint-Pierre-Tarentaine, 
yane. 

Rem. yene à Saint-Denis-Maisoncelles. 

6. — Glui. L'étape 2 (3) a encore, pour ce mot, quelque 
vitalité. 

On relève la forme yœ à Juaye-Mondaye, Vaubadon, Saint- 
Aignan-de-Cramesnil, Saint Manvieu, Saint-Denis-de-Meré, 
Saint-Marc-d'Ouilly, Le Vey, La Villette, Bény-Bocage, 
Bernières-le-Patry, Campagnolles, Carville, Champ-du-Boult, 
Chênedollé, Clinchamps (Vire), La Graverie, Saint-Jean- le- 
Blanc, Maisoncelles-la-Jourdan, Sainte-Marie-Laumont, Sainte- 
Marie-Outre-l'Eau, Montchamp 5 , Montchauvet, Saint-Pierre- 
Tarentaine, Pont-Bellanger, Pontfarcy, Le Reculey, Roucamps, 

1. La forme courante y est glên. 

2. A côté de gléné. 

H. Ou, plus exactement, avec nasalisation, yen. 

4. Canton de Vassy. 

5. Cf. lyœ. 
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1\ Truttemer-le-Grand, Viessoix, Le 

eC glu et les notes lexicologiques) 
t-Denis-Maisoncelles * et Saint-Ouen- 

ons, rapidement, yajœ -*-C glajœ, à 
Ile, Champ-du-Boult, Sainte-Marie- 
Saint-Pierre-Tarentaine, Rully, Le 

glissade] et le participe yisê se ren- 
>, Campagnolles, Champ-du-Boult, 
-Tarentaine. 
ips. 

artient aux parlers de Saint-Àignan, 
ie-Outre-1'Eau, Pontfarcy. 
,my. 

èr -<-c glaire à Rosel, Sainte-Marie- 
Le Their. 

•uilly est peut-être le franc, glande 

Irait d'examiner ce fait de plus près 3 . 

persiste qu'à la Bigne et au Theil 1 . 

i-glou à Saint-Aignan-de-Cramesnil 

à Sainte-Marie-Outre-l'Eau et Pont- 

ïrent pas d'exemples de cette étape. 
■1 nous reste à considérer l'étape 3 et 
>alatale du groupe gl. 
rubrique ce étape 3 », les produits 
liquide ainsi que l'élément palatal, 
sparu sans laisser de traces, où Téle- 
xiste. 

; pas nombreux, 
îr les communes de Géfosse-Fontenay , 

me pour les communes de Cottun et 
' Landelles. 



Montamy. 
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3. — La forme gen -<-c glane est attestée aussi à Làndelles. 

4. — Mandeville et Sainte-Foy-de-Montgommery connaissent 
gêz -<-c glaise. 

5. — gugu -«-c glou-glou est restreint à Bricqueville et à 
Clarbec. 

6 et 7. — Saint-Marcouf nous fournit g isâd *-^ glissade et 
gisi. Sainte-Marguerite-d'Elle, à côté de gisâd, ne connaît 
que gise. 

8. — gapir-*^ glapir survit à Cottun etgape au Theil 1 . 

9. — gèr -«-c glaire à Mandeville. 

10. — ga -«-c glas à Bricqueville. 

11. — gusé -«-c glousser à Sainte-Foy-de-Montgommery. 

12. — gœ ■*-<& glœ à Làndelles. 

Ni glace et glacé, ni ^/awrf ni glaïeul ne sont représentés à 
cette étape. 

Etape 3'. Étape 1. — L'étape 3' correspond, parallèlement, 
à Tétape 3. L'élément guttural s'est CQmplètement effacé. 
D'autre part, le dégagement palatal n'a pas survécu et la 
liquide, seule, s'est conservée*. 

Deux formes sont à noter : layœl -<-c glaïeul et lu -<-c glu, 
l'une et l'autre au Tourneur. 

VI final de la première de ces formes est le témoignage 
d'une récente évolution. 

De tous les documents précédemment enregistrés, il faut 
conclure à la persistance dominante de l'étape gly et à l'état 
suffisant de conservation des étapes gy et y ; l'étape ly n'est 
qu'une transition ; les étapes ou plutôt les points d'arrivée /et 
g sont isolés. 

L'étude du groupe kl présentera une suite d'évolutions 
analogues ; elle donnera lieu, en outre, à un examen spécial 
de certaines formes, peu fréquentes il est vrai, sûrement 
attestées pourtant, qui rompent l'harmonie des dégradations 
phonétiques. 



1. Canton d'Honfleur. 

2. A moins que la disparition de g dans le groupe gl ne soit anté- 
rieure à toute palatalisation, comme dans le fr. loir (glîrem), loinsel 
(*glomiscellum), lise (*glîtia). (Note de M. Antoine Thomas). 



Digitized by 



Google 



— 32 — 

kl. — La palatalisation agit sur le groupe kl, 
r l'explosive sourde + liquide, aussi fortement 
>sive sonore. Le mouillement de 17 nous achemine 
e première étape kly qui peut être placée en 
ape gly. Elle nous offre en effet 448 exemples 
>s enregistrées. 

inerons, après l'étude détaillée du groupes/y, de 
ions ce groupe est le point de départ, 
dérerons, comme précédemment, chacun des 
îs l'autre, en suivant l'ordre de la progression 

ivalent du franc, clou (c'est-à-dire klyu), semble 
ceptible de modifications. 11 se rencontre à Anc- 
Bricqueville, Bucéels, Caumont, Cormolain, Co- 
>ndé-sur-Seulles, Etreham, Saint-Germain-du- 
res, Litteau, Livry, Longraye, Longueville, 
\y, Monfréville 1 , Torteval, Tour, La Vacquerie, 
ieu, Authie, Bréville, Saint-Contest, Cully, Fon- 
our, Fontenay-le-Marmion, Fontenay-le-Pesnel, 
sur-Mer, Maisoncelles-Pelvey, Mathieu, Mesnil- 
Ouistreham, Tilly-sur-Seulles, Villers-Bocage, 
)ttes, Clarbec 2 , Pennedepie, Vasouy, Brémoy, 
|,Dampierre, Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles, 
[arang, Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, Saint- 
3saces, Mesnil-Auzouf, Saint-Ouen-des-Besaces, 
iu-Fresne 3 , Rully. 

le la persistance de la l re [étape pour ce mot est 
isolée à Fontenay-le-Marmion, Maisoncelles- 
>n. 
ne vient qu'en deuxième ligne. L'existence du 

peut-être gêné dans son évolution. 

klye à Anctoville, Blay, Bazenville, Bricque- 
lères, Condé-sur-Seulles, Etrèham, Saint-Ger- 
, Lingèvres, Litteau, Livry, Longraye, Longue- 
, Torteval, Tracy-sur-Mer, Vaubadon, Vouilly, 
ithie, Bréville, Cully, Fontaine-Etoupefour, 
>esnei, Landes, Lion-sur-Mer, Mathieu, Mesnil- 



llie. 
llie. 
it k l ly<u. Cf. kUyod, k l lyé, k l lyâk, kMyok-pi. 
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Patry 1 , Tilly-sur-Seulles, Villers-Bocage, Saint-Pierre-de- 
Mailloc, Brocottes, Brémoy, Bures (Aunay), Dampierre, 
Saint-Denis-Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Saint-Geor- 
ges-d'Aunay, Saint-Jean-des-Essartiers, Jurques, Mesnil- 
Auzouf, Saint-Ouen-des-Besaces, Saint- Pierre -du-Fresne*, 
Rully. 

Rem. klyâ à Ouistreham et à Maisy, klyae à Saint- 
Contest. 

Rem. aussi : klyœ à Clécy et à Saint-Martin-des-Besaces. 
klyœ, à Courtonne-la-Meurdrac, est isolé dans sa série. 
3. — Equivalents du français clenche. La forme normande 
klyâk survit à Bricqueville, Caumont, Colombières, Condé- 
sur-Seulles, Etréham, Saint-Germain-du-Pert, Litteau, Tor- 
teval, Tracy-sur-Mer, Authie, Bréville, Colleville-sur-Orne, 
Saint-Contest, Cully, Hermanville, Lion-sur-Mer, Mathieu, 
Missy, Ouistreham, Tilly-sur-Seulles, Brocottes, Saint-Pierre- 
du-Fresne\ — Cette première forme est isolée à Croissan- 
ville. 

Rem, klek à Anctoville et à Clécy. 

La forme klyâch est une forme en partie refaite. Nous la 
trouverons vivante, assez souvent, dans la région située 
immédiatement au-dessous de la limite méridionale du c-f a 
= k. Elle nous est attestée à Blay, Bazenville, Cormolain, 
Lingèvres, Livry, Longraye, Longueville, Maisons, Maisy, 
La Vacquerie, Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, Landes, Villers- 
Bocage, La Hoguette, Pennedepie, Vasouy, Brémoy, Dam- 
pierre, Saint-Denis-Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Saint- 
Georges-d'Aunay, Jurques, Mesnil-Auzouf, Saint-Ouen-des- 
Besaces, Rully. 

4 et 5. — Clarté persiste moins longtemps que clair à la 
première étape. Pour plus de commodité pourtant nous les 
faisons figurer sous la môme rubrique. 

La forme de pur patois klye^-^ clair, se présente à Ancto- 
ville, Blay, Bazenville, Bricqueville, La Cambe, Cormolain, 
Colombières, Etréham , Saint-Germain-du-Pert , Litteau , 
Livry, Longraye, Longueville, Maisons, Nonant, Torteval, 
Tracy-sur-Mer, Trévières, Vaubadon, Audrieu, Authie, Bré- 



i. Ettlé. 

2. Exactement k*lyé. Cf. plus haut. 

3. Ou mieux k l lyâk, (voir plus haut). 

Goeblin de Goer. — Patois du Calvados. 
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F-le-Pesnel, Lion-sur-Mer, Mathieu, 
îham, Villers-Bocage, Clécy, Grim- 
îaint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-le- 
s-Besaces, Mesnil-Auzouf. 
'e à Maisy et à Saint-Contest (klyà). 
Bucéels, Lingèvres, Monfréville, La 
Chapelle-Engerbold, Dampierre, Saint- 
a Ferrière-Harang, Saint-Jean-des- 

Ltes de l'adjectif se rapporte la forme 
;ur tous ces points. A La Cambe, pour- 
nant, Trévières, Authie, Ouistreham, 
(Aunay), Vaubadon, tout produit nous 

la double forme klyerte et kyerte. 

y. 

rsiste à Anctoville, Etreham, Lingè- 
le, Maisons, Tracy-sur-Mer, La Vac- 
, Fontaine-Etoupefour, Fontenay-le- 
nt-Denis-Maisoncelles, La Ferrière- 
-Essartiers, Jurques. 
)e Claude dans le mot composé Reine- 
espèce de prune, populaire dans la 

levée à Anctoville, Biay, Bricqueville, 
Condé-sur-Seulles, Etreham, Saint- 
lèvres, Livry, Longraye, Longue- 
îville, Tracy-sur-Mer, La Vacquerie, 
Cully, Fontaine-Etoupefour, Fonte- 
Lion, Mathieu, Mesnil-Patry, Missy, 
îeulles, Villers-Bocage, La Hoguette, 
Vasouy, Brémoy, La Chapelle-Enger- 
ing, Jurques, Mesnil-Auzouf, Saint- 

Odon et à Plessis-Grimoult, est isolé 

, avec diphtongaison à Colombières, 

lussi se rencontre la forme klyartê. Voir 
DÎr plus haut. 
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Maisy , Saint- Denis - Maisoncelles , Saint- Georges - cTAunay . 

Remarquons klyad, avec évolution de Yo, à Caumont, 
Vouilly, Saint-Martin-des-Besaces. 

7 et 8. — Nous rangerons sous la même rubrique les 
équivalents du français cloche et le composé cloche-pied, 
indiquant, le plus souvent, un jeu d'enfant. Ils n'offrent pas 
une exacte coïncidence ; mais la comparaison sera intéressante. 
Elle montrera la plus grande persistance à la première étape 
des produits de cloche et, en quelques points, l'action de 
l'influence française s'exerçant sur le composé, sans s'exercer 
sur le simple. 

La forme normande klyok est attestée à Bazenville, Bucéels, 
Colombières, Etreham, Saint-Germain-du-Pert, Litteau, 
Longueville, Monfréville, Nonant, Tracy-sur-Mer, Trèvières, 
Audrieu, Authie, Bréville, Saint-Contest, Cully, Fontenay- 
le-Pesnel, Lion, Mathieu, Missy, Ouistreham, Tilly-sur- 
Seulles, Villers-Bocage, La Villette 1 , Bonnebosq 2 , Aunay, 
Saint Jean-des-Essartiers, Saint-Pierre-du-Fresne 3 . 

La form e francisée ou relevant du territoire oùc -f- a w+- ch, 
c'est-à-dire klyoch, est mentionnée à Anctoville, Blay, Cor- 
molain, Lingèvres, Livry, Longraye, Maisons, Maisy, Torteval, 
La Vacquerie, Vouilly, Dampierre, Saint-Denis-Maisoncelles, 
La Ferrière-Harang, Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, Saint- 
Martin-des-Besaces, Le Mesnil-Auzouf, Saint-Ouen-des-Be- 
saces, Rully. 

Les représentants de klyok-pye ou klyok-pi (suivant les 
régions) se rencontrent rarement et sur les points seulement 
où survit la forme klyok, à Tracy-sur-Mer, Lion, Tilly- 
sur-Seulles, Saint-Pierre-du-Fresne 4 . 

La forme klyoch-pye ou klyoch-pi survit, naturellement, 
là surtout où klyoch est en usage, sauf à Saint-Denis-Maison- 
celles où l'évolution est plus avancée d'une étape. — A 
Mesnil-Auzouf, il y a persistance de klyoch-pye, à côté du 
plus moderne lyoch-pye. 

Pas de documents ou pas de forme patoise à Cormolain, 
Longraye, Jurques, Saint-Ouen-des-Besaces. 

Mais klyoch-pye se rencontre aussi sur le territoire de 

1. Rare et isolé dans sa série. 

2. Même observation. 

3. KUyok. Cf. plus haut. 

4. K l lyok-pye. Cf. plus haut. 
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klyok, sauf à Bucéels [kyoch-pye) et sauf sur les points, notés 
plus haut, où il y a coïncidence. 

Pas de documents ou pas de forme patoise à Colombières, Mon- 
fréville, Nonant, Trévières, Audrieu, Authie, Bréville, Saint- 
Contest, Cully, Mathieu, Missy, LaVillette, Bonnebosq, Aunay. 

Enfin, nous relevons klyoch-pye à Pennedepie, Vasouy et 
Brémoy, presque isolé à La Hoguette et isolé à Reculey, 
sans que nous en puissions donner la raison. — Dans ces 
communes, le groupe kl ne présente, par contre, nulle alté- 
ration pour le mot cloche. 

9. — Clos, dans le sens de « plant de pommiers » et de 
« prairie artificielle » ou de « terrain de labour, bordé de 
haies », est un type populaire sur presque toute l'étendue de 
la région étudiée. 

La première étape se montre assez résistante. Nous avons 
klyo àAnctoville, Blay, Bricqueville, La Cambe, Caumont, 
Cormolain, Colombières, Saint-Côme-de-Fresnay, Condé-sur- 
Seulles, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Litteau, Livry, 
Longraye, Maisons, Maisy, Torteval, Tracy-sur-Mer, La 
Vacquerie, Vouilly, Audrieu, Authie, Bréville, Saint-Contest, 
Fontenay-le-Pesnel, Hermanville, Landes, Lion, Mathieu, 
Tilly-sur-Seulles, Villers-Bocage, Clécy, Brocottes, Penne- 
depie, Vasouy, Brémoy, Dampierre, Saint-Denis-Maisoncelles, 
La Ferrière-Harang, Saint-Georges-d'Aunay, Mesnil-Auzouf 1 , 
Saint-Pierre- du-Fresne 2 , Rully. 

glyô, à Jurques, présente la substitution de la sonore à la 
sourde. 

10. — Le claquet, nous l'avons dit, est, au bord de la 
mer, une variété de varechs ; dans l'intérieur des terres, il 
désigne une des espèces de la digitale. 

Dans ces deux acceptions il est populaire. 

klyake est attesté àAnctoville, Blay, Caumont, Cormolain, 
Colombières, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Litteau, 
Longraye, Longueville, Maisons, Maisy, Torteval, La Vac- 
querie, Vouilly, Authie, Bréville, Cully, Fontenay-le-Pesnel, 
Mathieu, Tilly-sur-Seulles, Villers-Bocage, Brocottes, Brémoy, 
Bures (Aunay), Dampierre, Saint-Denis-Maisoncelles, Saint- 
Georges-d'Aunay, Saint-Martin-des-Besaces, Mesnil-Auzouf. 



1. Etlvo. 

2. K'lyo. Cf. plus haut. 
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Une erreur nous prive des résultats des communes de Bl 
et La Ferrière-Harang, pour lesquelles, par contre, on no 
atteste l'existence de la forme verbale klyaki -<-€; claquer. 

11. — Les produits de Clémence, en tant que nom propi 
ne sont pas très répandus à la première étape, surtout sous 
forme normande. 

Blay, Bricqueville et Vouilly présentent seuls la forr 
klyrmâch. Mais klyemâs survit à Castillon, Cormolai 
Colombières, Longraye, Maisons, Maisy, Torteval, Tracy-su 
Mer, Lion-sur-Mer, Brémoy, Saint-Denis-Maisoncelles et 1 
Ferrière-Harang. 

On vient de voir, dans le détail, quel était l'état actuel < 
conservation de la première étape kly ■*-<& kl. 

Il convient d'examiner les produits variés qui en sont sorti 

Du tronc kly partent deux branches. Tout comme pour gl 
en effet, l'élément guttural peut disparaître, ce qui noi 
achemine vers une seconde étape /y, qui elle-même peu 
latéralement, se résoudre en un y, c'est-à-dire que l'éléme 
palatal, dégagé des entraves gutturale et liquide, persis 
seul. Cet ly, débarrassé d'autre part de l'élément palata 
aboutit à l'étape 3' qui est /simple. 

L'autre branche issue du tronc kly aboutit à l'étape 2 ( 
(gutturale -f- palatale), après avoir abandonné le soutien ( 
la liquide. La disparition du dégagement palatal antériei 
nous conduit, enfin, à l'aboutissement k simple, c'est-à-dij 
à l'étape 3. 

Quand il s'agissait de gl nous en avions fini à ce poin 
Mais il n'en est pas de même du groupe kl qui, parvenu 
l'étape ky\ pousse encore quelques rejetons. C'est ainsi qi 



1. Peut-être même devons-nous rattacher à la l re étape les rar 
formes en tl que nous avons rencontrées. On se rappelle que les pr 
duits de la l re étape se présentaient, pour Saint-Pierre-du Fresne, soi 
la forme k l ly, où notre notation k l marquait une hésitation entre 
gutturale et la dentale et, sans doute aussi, le début d'une évolutio 
Le degré tly ne nous est, il est vrai, pas attesté ; mais la chute de l'él 
ment palatal et un mouvement régressif d'analogie vers kl nous coi 
duisent au simple tl, dont nous avons quatre exemples, portant si 
les mots clair, Clémence, claquet et clef. Nous relevons, en effet, dai 
la même commune de Mesnil-Patry : 

Tlemas -<-C Clémence. 

tlake -<-c claquet. 

tle -^ clef (ou Klye). 
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k fausse analogie (Cf. plus loin) 
par régression, et suivant un 
roir un exemple (Cf. la note de 
usqu'à chl, mais qui peut aussi, 
mal de l'évolution, aboutir à ch 



léjà sorti de ky, nous 


le voyons 


fcre aussi par suite d 


'une autre 


uteux sy. 




kl 




î 
-«k'iy «Hikly (et. glv) 




•••-■■•■" "' î 




ly»-y 




f 




+ 




1 





rd les étapes de droite ly et y, 
importantes, ky et tous ses suc- 

connaissons que pour les mots 

]ahagnolles et à Quesnay-Gues- 

un des mots étudiés n'a conservé 

e kl et qui présentent, pour les 

ançais clos, c taquet, etc., des 

us loin l'étape chy.) 

vant encore à Danvou, Saint- 

-Auzouf, où il est en concurrence 

ipe. 

'-pied appartient à Danvou et la 



b la première étape (hlye -«-c clef et 
régressive tlè, montre bien que nous 
î produit II comme provenant du type 
b tly, qui n'est malheureusement pas 
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forme plus régulière lyoch-pyê à Mesnil-Auzouf 1 et Saii 
Denis-Maisoncelles *. 

Étape y. — Elle n'a qu'une existence précaire. I 
équivalents du français clenche et du français cloche-p\ 
sont seuls à la connaître et encore ne paraissent-ils que t 
rarement. 

yâch est isolé dans sa série à Bény-Bocage ; il en est 
même de yoch-pyê, qui est attesté à Saint-Pierre-Tan 
taine. 

Étape 1. — Cet aboutissement est plus rare encore, pu 
qu'il n'existe que sur un point, au Tourneur, pour les éq 
valents du français claquet, qui se présente sous la for 
lakê et du français cligne-musette, qui se présente se 
la forme lin... 

Nous remontons maintenant à l'étape ky avec ses divers 
variations. 

Étape ky. — Les produits que nous en connaissons, s* 
être aussi répandus que les produits en kly, présente 
néanmoins une certaine force de résistance. Ils s'élèvent 
chiffre de 204, sur 688 formes enregistrées. 

Les mots qui sont le plus fréquemment parvenus à ce 
étape sont, par ordre décroissant: clou, clenche, clef, cl 
cloche, claquet, cloche-pied, clarté, clair, reine-claude, C 
mence. 

Une question se pose à propos de l'ordre décroisse 
dans la persistance. Cette question, d'ailleurs, était au 
bien appelée par l'étude de chacun des autres groupes; m 
puisqu'il y est fait allusion, nous l'examinerons sur-le-chan 
avant de poursuivre. 

Quelles sont les raisons de cet ordre décroissant? Poi 
quoi celui-ci plutôt que celui-là? Le problème est comple 
et peut-être comporte-t-il autant de solutions qu'il y a 
mots étudiés et de communes « enquêtées », c'est-à-dire i 
solution par unité verbale et unité locale. 

Il n'y a pas là de généralisation possible. Nous avons ] 
sans doute, pour tel usage, comme celui de glaise, isolé de 
sa série, hasarder une explication, tirée de la nature du s< 



1. En concurrence avec klyoch-pyé. 

2. Ou, plus exactement, lyoch-pyey. 



Digitized by 



Google 



1 



,!«:««« f4r.tr. 



— 40 — 

nous pouvons même prévoir que les mots essentiellement 
~ ! ef, clenche, clos, cloche) seront plus vite 
nodifîcations palatales que d'autres mots 
tpir); mais nous serons en droit de nous 
)i clair et clarté présentent une force de 
plus considérable que clenche ou que clou ; 
as, claude persiste 46 fois à l'étape 1 et ne 
l'étape 2. 

les raisons locales tirées de circonstances 
les et, en tout cas, variables à l'infini, qui 
ble ou cet autre sur la pente de révolution, 
précipité? Et quelle est, à ce propos, la 
i résistance, sur un point déterminé, de 
s leur série ? Pourquoi le processus ancien 
j3l Villette, par exemple, que par Tunique 
et au Reculey que par l'unique produit de 
r première étape? Pourquoi cloche plutôt 
e clos ou que clou ? 

Drique, linguistique et topographique nous 
ie trouver la clef de l'énigme; or, l'absence 
ciens rend cette étude impossible. Aussi 
us ici au problème mystérieux de la raison 
difîcations du langage, à ce point des 
tiques où le linguiste perd ses droits, où le 
•oit reconnaître les siens. Il faut nous 
ns partielles, entrevues de temps à autre à 
îents plus précis et renoncer à l'explication 
lènes. 

>ns, — la parenthèse étant fermée, — de 
es équivalents du mot clou. 
e hju est mentionnée à Asnières, Cartigny- 
i, Castilly, Saint-Côme-de-Fresnay, Ellon, 
, Isigny, Mandeville, Saint-Marcouf, Sainte- 
, Le Molay, Trévières, Banneville-sur-Àjon, 
)aen), Coulombs, Giberville, Noyers, Four- 
es Isles-Bardel, Saint-Marc-d'Ouilly, Saint- 
Saint-Pierre-du-Bû, Pertheville-Ners, Vi- 



l'ailleurs, en ce point comme le montre le « lieu 
1 -<-C Cloche-Fougère. 
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gnats, l'Hôtellerie 1 , Aunay-sur-Odon, Saint-Jean-des-E; 
tiers, Roucamps. 

2. — La forme normande klyâk est attestée à Bucéels, 
tigny-l'Epinay, Geffosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isi 
Mandeville, Saint-Marcouf, Vaubadon, Saint-Manvieu, Noj 
Grimbosq. 

La forme kyâch se rencontre à Asnières, Castilly, E 
Le Molay, Trévières, Banneville-sur-Ajon, Fourches, 
Isles-Bardel, Maizières, Pertheville-Ners, Aunay-sur-C 
Chênedollé, Saint-Jean-des-Essartiers, Roucamps. 

3. — L'équivalent du français clef se présente sous laf< 
kye à Asnières, Bucéels, Cartigny-l'Epinay, Castillon, 
tilly, Saint-Côme-de-Fresnay, Ellon, Hottot-les-Bagues, 
gny, Mandeville, Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite-d'Elh 
Molay, Trévières, Banneville-sur-Ajon, Bures (Caen), No; 
Grimbosq, Aunay-sur-Odon, Roucamps. 

La forme kyœ ou kyœ* n'est connue de nous qu'à Co 
Jort, Saint-Martin-de-Mieux et Saint-Pierre-du-Bû 3 . 

4. — Les équivalents du français clos sont, comme 
autres échantillons appartenant au groupe kl, moins r 
tants à leur deuxième étape qu'à leur première. 

kyt se rencontre à Asnières, Cartigny-l'Epinay, Casti 
Castilly, Ellon, Hottot-les-Bagues, Isigny, Mandeville, S 
Marcouf, Le Molay, Trévières, Vaubadon, Banneville-sur-^ 
Saint-Manvieu, Noyers, Fourches, Grimbosq, les Isles-Ba 
Saint-Martin-de-Mieux, Saint-Pierre-du-Bû, Vignats, Au 
sur-Odon, Bures (Vire), Saint- Jean- des -Essartiers, 
camps. 

5. — Nous relevons la forme normande kyok -«-^ dot 
Cartigny-l'Epinay, Castillon, Ellon, Hottot-les-Bagues, ] 
deville, Saint-Marcouf, Le Molay, Noyers et Beaumont 4 

La forme kyoch se rencontre à Asnières, Isigny, Foun 
Grimbosq, les Isles-Bardel, Jort, Pertheville-Ners, Sa 
Marie-Outre-l'Eau, Roucamps. 

6. — Nous n'avons enregistré de témoignage de l'exist 
d'un kyok-pyé -<-c cloche-pied, qu'à Castillon. 



1. Isolé dans sa série. 

2. Cf. klyœ, plus haut. 

3. Nous n'avons pas à nous occuper du produit kibœ, des Isles 
del, qui est un cas de labialisation. 

4. Où elle est isolée dans sa série. Cf. pourtant Kémâs. 
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►ucéels, est en avance d'une étape sur l'évo- 

Mandeville, Le Molay, Noyers nous offrent, 
kyok, le composé kyoch-pyê. 
ny, Fourches, Grimbosq, les Isles-Bardel, 
, Roucamps ont la forme kyoch-pyê, qui 
[ifférents points, au simple kyoch. 
lanvieu, Saint-Martin-de-Mieux et Saint- 
eté de kyoch-pyê y ne nous fournissent aucun 
ustence et la persistance du simple. 
Mfî claquet est attesté à Asnières, Cartigny- 
)n, Ellon, Hottot-les-Bagues, Isigny, Livry, 
Le Molay, Trévières, Banneville-sur-Ajon, 
syers, Grimbosq, les Isles-Bardel, Aunay, 
Issartiers, Jurques, Roucamps. 
■+^ clair se rencontre à Ellon, Hottot-les- 
Saint-Marcouf, Le Molay, Sommervieu, 
Isles-Bardel, Aunay-sur-Odon. 
(oints, à la forme kye correspond la forme 
andes qui a kyartê et à Saint-Marcouf qui a 

e donne pas de résultats. 

t à Asnières, Cartigny-l'Epinay, Chênedollé, 

t,re-l'Eau, Roucamps. 

s points, à la forme kyer correspond la forme 

dollé et Sainte-Marie-Outre-l'Eau ne donnent 

?rlê est en avance sur l'évolution : on y re- 
forme klyer et aussi, d'ailleurs, la forme 

Eclin, kyartê se trouve en présence de la 
ker, très avancée dans son évolution. 
yartê est en concurrence avec l'adjectif klye, 

,-Manvieu, n'a pas de forme d'adjectif patois 

y dans son composé Reine- Claude, se pré- 
îe %édàCastillon, Ellon, Hottot-les-Bagues, 



i 
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Mandeville, Le Molay, Authie, Noyers, Saint-Jean-des-Es- 
sartiers, Roucamps. 

1 1 . — Kyemâs^-^ Clémence survit, à cette étape, à Asnières, 
Castillon, Ellon, Livry, Hottot-les-Bagues, Giberville, Rou- 
camps. 

Étape k. — La gutturale seule (dépouillée de son élément 
liquide primaire et de son élément palatal secondaire), 
c'est-à-dire k, est le point d'aboutissement naturel de l'évo- 
lution kly B->- ky. 

1 et 2. — A cette étape, les produits de clair et de clarté 
donnent, pour Mandeville, ke en regard de kerte ; pour Sainte- 
Marguerite-d'Elle, ker en regard aussi de kerte. Ker> à Parfouru- 
l'Eclin, est en avance sur la forme substantive kyarte. 

3. — Nous devons mentionner kake -+^ claquet à Coulombs, 
Saint-Germain-de-Livet, Saint-Pierre-des-Ifs. Il est à remar- 
quer que ces deux communes ne présentent pas d'autres 
exemples de l'évolution. Ces deux témoignages attesteraient 
alors une évolution antérieure et à peu près complètement 
terminée. 

4. — Maizières connaît le type ke -<-c clef, 

5. — Landes connaît le type Kemas -<-c Clémence. 



Latéralement aux évolutions normales qui viennent d'être 
étudiées, se produisent des phénomènes d'exception, déjà 
mentionnés (voir plus haut) et qui réclament un éclaircisse- 
ment. Nous voulons parler de quelques rares produits en 
chy [»> chl] et en sy. 

chy s'explique, pour nous, par une fausse analogie d'après 
laquelle, partant du groupe ky> dont le k trahissait, dans 
l'imagination populaire mal informée, l'origine patoise, on a 
reformé le produit chy> d'allures plus françaises. Ce n'est donc 
pas autre chose qu'une velléité de retour vers la langue offi- 
cielle. Pour nous rendre un compte exact du phénomène, 
considérons la forme normande kye -<-c cacare, à laquelle 
les patois peu solides substituent insensiblement la forme 
française. 

Etape chy. — L'étape anormale chy est attestée dans les 
communes de Cahagnolles et de Quesnay-Guesnon ; mais nous 
en croyons l'aire plus étendue : elle réclame un supplément 
d'informations. 
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ints, on relève : 

quel. 

ue. 

lyaki (verbe) +«& claquer (au propre : donner 

figuré : bavarder ; d'où chyakk, femme ba- 

lle). 

ge est capable d'évoluer à son tour. 

Livant un mouvement régressif et, probable- 

èdiaire d'un groupe chly, parallèle à kly, 

) pouvons malheureusement pas témoigner, 

l la hauteur de la ligne kl, sous la forme 

e seul exemple que nous en ayons recueilli 
Frères, où clos ^->- chlo, dont la forme et 
sérieusement contrôlées, 
irsuivant son mouvement latéral, peut, par 
le et non moins fausse analogie, aboutir au 
ême que notre type ky avait, à tort, été 
uit normand de c -f a (avec dégagement 
! le type reformé chy est pris, à tort aussi, 
ormand de c + e ou i et, sous l'action très 
ir des villes, on lui préfère un groupe sy. 
>a commune de Mesnil-Villement nous en 
mples qui suivent: 



té. 
e. 



LABIODENTALE -f- L. 

Test à dessein que nous avons fait suivre de 
kl l'étude du groupe //. Ils présentent, en 
tes analogies de traitement. Ils se pénètrent 
5 points assez intimement pour qu'on puisse 
qs des paragraphes qui suivent comme un 
cherches précédentes. 

,'inventaire. 
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Les produits de fl, cependant, pourraient être, d'autre 
part, rapprochés des groupes bl et pi qui seront examinés 
ultérieurement. Ces trois groupes présentent, en effet, la 
même particularité, qui est la médiocre force de résistance 
de la l re étape, c'est-à-dire la tendance à se débarrasser de 
l'élément liquide. Tandis que g/y et kly nous étaient apparus 
beaucoup plus stables que gy et ky, nous aurons l'occasion 
de montrer que fly, aussi bien que bly et ply, se précipitent 
assez rapidement vers l'épape fy et by, py. 

C'est ainsi que, sur 456 formes enregistrées pour le groupe 
fl, nous possédons jusqu'à 264 attestations de produits en fy, 
à côté de 155 seulement de produits en fly. 

Raisons physiologiques de la rareté de l'étape fly. — On 
peut se rendre compte de la raison d'être du phénomène en 
songeant au nombre et à la complexité des éléments physio- 
logiques qui entrent dans l'émission du son tripartite fly, où 
concourent l'action des lèvres et des dents, d'une part, de la 
langue et du palais, enfin. L'origine du mouvement se ren- 
contre, en effet, à la lèvre inférieure qui s'applique contre 
l'extrémité des dents supérieures ; il se poursuit par une ac- 
tion de l'extrémité et d'une partie de la face supérieure de la 
langue, pour aboutir à un contact de la langue avec le palais 1 . 

La course est longue, comme on voit. Elle l'est davantage 
encore quand il s'agit de p ou de b, pour la production des- 
quels la lèvre inférieure s'applique contre la lèvre supérieure. 

Etape fly. — La l re étape fly s'applique, suivant l'ordre 
décroissant, aux mots : flaque, flamme, flâner, flamber, fleur, 
flatter, flûte et fléau, dans sa signification populaire d'instru- 
ment agricole. 

1. — Flaque a, sur quelques points, des substituts qui se- 
ront étudiés plus loin. 

La l re étape, flyak, se rencontre à Anctoville, Asnières 1 , 
Blay, Bazenville, Cormolain, Colombières, Saint-Germain-du- 
Pert, Lingèvres, Livry, Longueville, Maisons, Maisy, ïor- 
teval, Tracy-sur-Mer 2 , La Vacquerie, Vouilly, Fontenay-le- 
Pesnel, Rots, Villers-Bocage, Grimbosq, Danvou, Saint-Denis- 
Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Le Mesnil-Auzouf. 

2 et 3. — Les équivalents de flamme se présentent sous la 



1. Cf. Rousselot. Op. citât. 

2. Avec évolution de Ta : flyok. 
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forme flyam à AnctoviLc, Blay, Curmolain, Ellon 1 , Saint- 
Germain-du-Pert, Lingèvres, Longraye, Maisons, Mais*y, 
Torteval, Tracy-sur-Mer', La Vacquerie, Vouilly, Authie, 
Villers-Bocage, La Chapelle-Engerbold, La Ferrière-Harang, 
Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-le-Blanc. 

A ces formes nominales correspond la forme verbale flyâbe 
sur tous ces points, sauf Ellon qui a fyâbe de même que Vil- 
lers-Bocage. La Chapelle-Engerbold est encore plus en avance 
sur l'évolution avec sa forme lyâbK 

Tracy-sur-Mer, à côté de flyâbe, connaît fyâbe (voir plus 
haut). 

Il y a évolution de Ye -<-^ a latin dans la forme flyâbâ, de 
Maisy. 

Authie et Saint-Jean-le-Blanc n'ont que la forme nomi- 
nale. 

Danvou, à côté de la forme verbale flyâbe, ne nous offre 
qu'une forme nominale de 2 e degré, fyàm. 

La forme nominale flyàb provenant d'un type flambe, 
avec influence du verbe, est vivante à Colombières, Longue- 
ville, Fontenay-le-Pesnel, Le Vey, Saint-Martin-des-Besaces, 
Mesnil-Auzouf. 

La forme verbale est flyâbe sur ces points, sauf à Colom- 
bières, fyâbe. 

Saint-Martin-des-Besaces, en regard de flyâb, flyâbe, nous 
atteste aussi fyam, fyâbe. 

4. — La l rc étape, flyhne -<-c flâner est vivante à Blay, Cor- 
molain, Colombières, Feuguerolles-sur-Seulles, Saint-Ger- 
main-du-Pert, Lingèvres, Maisons 3 , Maisy 4 , Orbois, Tracy- 
sur-Mer, La Vacquerie, Vouilly, Authie s , Épinay-sur-Odon, 
Fontenay-le-Pesnel, Grimbosq \ Saint-Denis-Maisoncelles 5 , 
La Ferrière-Harang, Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Martin- 
des-Besaces 5 , le Mesnil-Auzouf 6 . 

5. — Nous rencontrons la forme flyate ^^ flatter à Ancto- 
ville, Blay 7 , Colombières, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, 



1. Exactement flyawm, avec diphtongaison. 

2. Et fyam. 

3. Exactement flyafti. 

4. Exactement flyànl, avec évolution de e -<-c a lat. 

5. Etfyané. 

6. Exactement flyawne, avec diphtongaison. 

7. Exactement flyati. 
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Maisons, Longueville, Maisy 1 , Tracy-sur-Mer, Vouilly, Fon- 
tenay-le-Pesnel, Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles, La Fer- 
rière - Harang, Saint - Georges - d' Aunay , Saint - Martin - des- 
Besaces 2 , Le Mesnil-Auzouf. 

Remarquons, — ce qui ne doit pas nous étonner — , que les 
équivalents du français flatter sont plus populaires dans l'ac- 
ception propre de caresser que dans l'acception figurée de faire 
ou dire des flatteries. C'est à cette première acception que se 
rapportent les formes purement patoises telles que flyali,flyatâ. 

6. — La forme flyœ -<-«£ fleur et la forme flyœr sont popu- 
laires, l'une dans le sens de fleur de farine, l'autre dans le 
sens général de fleur. Flyœr, cependant, n'est patois que 
par sa modification palatale; s'il n'a pas perdu son r final 
c'est que, comme nous l'avons vu plus haut, il a un substitut 
lexicoiogique qui est bouquet. Nous relevons flyœ à Villers- 
Bocage, Saint-Martin-des-Besaces 8 et Mesnil-Auzouf. 

La forme flyœr existe à Anctoville, Blay, Cormolain, Saint- 
Germain-du-Pert, Lingèvres, Livry, Maisons, Maisy, Torte- 
teval, La Vacquerie, Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, Maison- 
celles-Pelvey, Saint-Denis-Maisoncelles, LaFerrière-Harang, 
Saint- Jean-le-Blanc, Jurques. 

7. — Les attestations de la l re étape fournies pour les 
correspondants du français flûte prouvent la date récente de 
l'évolution, l'instrument étant d'importation récente dans 
nos campagnes. 

ftyut est mentionné à Colombières, Feuguerolles-sur- 
Seulles, Lingèvres, Longraye, Maisy, Orbois, Tracy-sur-Mer 4 , 
La Vacquerie, Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, Tilly-sur-Seulles 5 , 
Saint-Denis-Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Le Mesnil- 
Auzouf. 

8. — Le français fléau, dans son acception d'instrument 
agricole, ou plus exactement la forme flau n'a qu'un seul 
équivalent patois qui ait persisté à sa l ro étape; c'est flyo, à 
N otre-Dame-d' Estrées 6 . 

1. Flyatâ, avec évolution de l'e -^-C a latin. 

2. Et fyaté. 

3. La forme fyœr, plus avancée dans l'évolution et qui a conservé 
Tr final, répond au franc, fleur dans son sens général. Elle vit, dans 
cette commune, à côté dé flyœ, au sens de fleur de farine. 

4. Et fyût. 

5. Isolé dans sa série. 

6. Isolé dans sa série. 
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Nons avons, de flagellus, 

fleaus 

flaus 

flo 



flyo 

La forme provenant de flagellum est, au contraire, presque 
constante. Si elle offre le plus souvent un e long, c'est le sou- 
tenir de la rencontre des deux e y consécutive à la chute du 
1 médial. Ainsi: 

flagellum 



fleel 
flee 



lié 

— Cf., pour la commune de Monfréville, la forme intéres- 
ante de la 2° étape, fyeè, où il y persistance des deux e 
>rimitifs. 

La forme flyè est attestée à Cormolain, Colombières, Feu- 
fuerolles-sur-Seulles, Lingèvres, Maisons, Maisy, Orbois, 
^orteval, Tracy- sur-Mer \ Fontenay-le-Pesnel, Dampierre, 
5aint-Jean-le-Blanc 2 , Mesnil-Auzouf 3 . 

Et nous en avons fini avec la première étape. 

Nous suivrons, ici encore, le plan que nous nous sommes 
mposé précédemment. 

Partant de la l ro étape comme génératrice, nous examine- 
ons quels produits en sont sortis. 

D'une part, l'élément labio-dental disparaît pour céder la 
lace à l'élément liquide, accompagné de son dégagement 

1. Et fyé. 

2. Et fié. 

3. Et lye. 
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palatal. La liquide tombe à son tour et nous parvenons ainsi, 
par la 2 e étape ly, à l'aboutissement y. 

Tournons-nous vers la gauche : par suite de l'effacement de 
la liquide, apparaît l'étape fy, très riche dans notre région, 
comme nous l'avons dit; mais son aboutissement f n'est pas 
attesté. 

Par un phénomène sur la nature et la cause duquel nous ne 
sommes pas bien fixé, peut-être analogiquement ou pour les 
raisons physiologiques développées plus haut, à côté de l'étape 
fy prend naissance une étape extérieure ky, susceptible d'évo- 
luer (cf. le tableau de kl). Par régression, en effet, ky 
remonte à kl, qui lui-même peut devenir gl\ mais l'intermé- 
diaire kly fait ici défaut. 

De plus, en supposant les intermédiaires: 1° latéral chy et 
2° régressif chly, nous remontons aussi à chl. 

Enfin, ky, poursuivant sa marche latérale, parvient, sans 
s'arrêter à l'étape hypothétique chy, à une étape sy, qui est 
déjà connue de nous. 



D'où le tableau: 



chl kl — (gl) fl 



î 



% 



sy -<-c » -<-C ky fy ly *h*~ y 



Étape fy. — 1 et 2. Fyâm -<-c flamme se présente à 
Asnelles, Asnières 1 , Bricqueville, La Cambe, Cartigny-l'Epi- 
nay, Castillon, Castilly, Cottun, Litteau, Livry, Saint-Mar- 
couf, Sainte-Marguerite-d'Elle , Nonant, Tracy-sur-Mer 2 , 
Banneville-sur-Ajon, Fontaine-Étoupefour, Landes, Aunay, 
Dampierre, Danvou, Saint-Jean-des-Essartiers, Sainte-Marie- 
Outre l'Eau, Saint- Martin -des-Besaces 3 , Saint- Pierre-Taren- 
taine, Roucamps. 

La forme verbale fyâbe existe sur tous ces points, sauf à 
Danvou, qui conserve flycibê. Tracy-sur-Mer a les deux 
formes, flyâbe etfyâbê; Saint-Jean-des-Essartiers, les deux 

1. Exactement fyawm. 

2. Et flyam. 

3. Et flyâb. 

G ler lin de Guer. — Patois du Calvados. 4 
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et lyâbê. — Pas de forme verbale à relever à 
lonant. 

î verbal fyab se rencontre à Feuguerolles-sur- 
$se-Fontenay, Isigny, Le Molay, Giberville, 
^lvey, Noyers, Grimbosq, Les Loges, La Bigne, 
!S (Vire), Chênedollé, Sainte-Marie-Laumont, 
s-Besaces, Saint-Pierre-du-Fresne, Pontfarcy. 
îrbale fyâbè y est constante. Nous noterons 
b(> à Noyers et yâbé à Grimbosq. Sainte-Marie- 
?e pas de forme verbale, 
forme verbale est seule à Caumont 1 , Saint- 
ué, Trévières, Vaubadon, Robehomme, Rots, 
3uilly, Beaumont, Pennedepie, Vasouy, Mon- 

à Colombières, fyâbe, en regard de flyâb; à 
\ fyâbê, en regard de flyâm ; à Ellon, enfin, 
ird de flyâwm. 

. La 2 e étape de l'équivalent du français flatter 
ksnelles, Asnières, Cartigny-l'Epinay, Castiliy, 
►rmolain, Ellon, Géfosse-Fontenay, Hottot-les- 
y, Litteau, Livry, Longraye, Saint-Marcouf, 
^ite-d'Elle, Le Molay, Monfréville, Torteval, 
meville-sur-Ajon, Cully, Fontaine-Etoupefour, 
's, Grimbosq, Les Loges, Beaumont, Bonneville- 
Aunay, Brémoy, Bures (Vire), Dampierre, Saint- 
,rtiers, Sainte-Marie-Outre-l'Eau 4 , Saint-Martin- 
Sain t-Ouendes-Besaces, Pontfarcy, Roucamps, 

rme fyœr -<-c fleur est attestée à Asnières, 
inay, Castiliy, Caumont, Colombières, Cottun, 
sur-Seulles, Géfosse-Fontenay, Isigny, Litteau, 
int-Marcouf, Le Molay, Monfréville, Orbois, 
ineville-sur-Ajon, Coulombs, Fontaine-Étoupe- 
Grimbosq, Les Loges, Aunay, Beaumont, La 
oy , Dampierre, Saint-Martin - des - Besaces 



it fyâbi. 
it fyati. 
sa série, 
t fyôté. 



6 
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Saint-Pierre-du-Fresne, Saint- Pierre-ïarentaine, Roucamps. 
A Noyers, nous connaissons la forme verbale fyœri. 
Pas de remarques. 

5. — La forme fyane -<-c flâner est attestée à Asnelles, 
Asnières, Bricqueville, La Cambe, Castilly, Caumont 1 , Ellon, 
Géfosse-Fontenay, Isigny, Litteau, Livry, Longraye, Saint- 
Marcouf, Le Molay, Monfréville, Torteval, Banneville-sur- 
Ajon, Fontaine-Étoupefour, Landes, Robehomme, Les Loges, 
Beaumont, Aunay, Bény-Bocage, Bures (Vire), Saint-Denis- 
Maisoncelles 2 , Sainte-Marie-Outre-l'Eau, Saint-Martin-des- 
Besaces 3 , Saint- Pierre-Tarentaine, Pontfarcy, Proussy, Rou- 
camps. 

6. — Nous relevons la forme fyak -<-c flaque à Bricque- 
ville, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Caumont, Cottun, Ellon, 
Feuguerolles-sur-Seulles, Géfosse-Fontenay, Isigny, Litteau, 
Saint-Marcouf, Le Molay, Monfréville, Nonant, Orbois, Tracy- 
sur-Mer 4 , Trévières, Vaubadon, Banneville-sur-Ajort, Fon- 
taine-Etoupefour, Landes 5 , Noyers, L'Hôtellerie 6 , Aunay, 
Brémoy, Bures (Vire), Le Ga3t, Saint- Jean-des-Essartiers, 
Saint-Martin-des-Besaces, Roucamps . 

7. — Flûte passe à la 2 e étape, sous la forme fyùt, à 
Asnières, Ellon, Géfosse-Fontenay, Livry, Saint-Marcouf, Le 
Molay, Torteval, Tracy-sur-Mer 7 , Banneville-sur-Ajon, Cou- 
lombs, Landes, Les Loges, Le Vey, Aunay, Brémoy, Saint- 
Martin-des-Besaces, Roucamps. 

8. — Le produit du type flagellus persiste, sous la forme 
fy'ôy à Saint-Marc-d'Ouilly. 

fyêo, à Banneville-sur-Ajon, est fortement influencé par 
le français. 

La forme fy L e, issue du type latin flagellum, se rencontre à 
Anctoville, Asnières, Cartigny-l'Epinay, Isigny, Saint-Mar- 
couf, Monfréville 8 , Tracy-sur-Mer 9 , Landes, Aunay, Sainte- 
Marie-Outre-l'Eau, Pontfarcy, Roucamps. 



1. Exactement fyâni. 

2. Etflyané. 

3. Et flyane. 

4. Etflyak. 

5. Exactement fyôk. 

6. Isolé dans sa série. 
1. Etflyût. 

8. Exactement fyêé. Cf. plus haut. 

9. Etflyè. 
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►duits parallèles à fy, nous passerons 
représentants de l'étape ly et de 

t que très restreinte et ne porte que 
î, qui sont flamme et flamber d'une 

>rmes, nominale et verbale, c'est-à- 
at à Cahagnolles, Quesnay-Guesnon, 
\, Le Tourneur. 

La Chapelle-Engerbold en regard de 
les-Essartiers en présence de fyàm 

-C fie -*-c flagellum, est attestée à 
;, Mesnil-Auzouf 1 , Saint-Ouen-des- 

y ne nous est connue que pour les 
: flambe) et flamber. 
ény-Bocage et à Montchauvet; yàbe, 
yâb à Grimbosq, en regard defyâb 2 . 

sr les produits pour ainsi dire « hors 
latéralement du type fy. 
ri trois groupes : 



? parallèle. — ky et kl (gl). 

attesté qu'en un seul point, à Noyers, 
2be -<-c fyâbê -<-c flâbêy qui se trouve 
nominale fyâb. 

5 plus de preuves à l'appui de l'exis- 
initial, provenant de fl. 
Rully nous offrent d'abord klâb et 
lamber, par l'intermédiaire de * kyâb 



e nous devions considérer la forme lofe je, 
tat. floccum, et relevé à Grimbosq, dans 
, comme représentant une étape / [-<-C ly 
serait le seul témoignage. 
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Le produit kit -«-€ kyh -«-c fyt l est mentionné 
Rémy 2 , Bernières-le-Patry, Truttemer-Ie -Grand, Mais 
Jourdan, Saint-Pierre-Tarentaine, Le Reculey, R 
Rully et Lassy. 

klè est si solidement établi dans sa position r< 
qu'il est capable d'échanger la gutturale sourde ce 
sonore. Remarquons, en effet, une forme glt à Saint 
Blanc 3 . 

Deuxième groupe parallèle. — Chl. 

Chl, régressif, provenant (par les intermédiaires 
plus haut), du type /y, est formellement reconnu 
Frères et à Pont-Bellanger, pour la forme chle -<-c 
-<-C fie ( français fléau). 

Troisième groupe parallèle. — Sy. 

Le même fit peut enfin, en passant par flye, fyt, 
* chye] y aboutir à une forme sy%, dont nous poss 
témoignage pour la commune de Bures (Vire). 



III 

LABIO-LABIALES -f" L 

1° groupe pi. — Nous avons déjà, plus haut, faii 
que l'étude des deux groupes pi et bl présenterait mo 
térêt que les précédents. Nous avons dit, d'autre par 
deuxième étape y paraîtrait beaucoup plus riche qu( 
mière. Il nous reste à ajouter que l'évolution, à l'int( 
ces groupes, est d'une grande simplicité et régulant 

De/?/, nous passons kply qui lui-même se transfor 
dément en py. Là se bornent les modifications. 

Etape ply. — Nous étudierons les particularités qi 
tachent aux produits en ply d'après l'ordre suivant 
mots : place, pleurer, plat, plâtre, plaque, plein, 
plume, planche, pleuvoir, plante, plomb, Placide, pi 

1. Du lat. flagellum. 

2. Isolé dans sa série. t • 

3. En présence de flye. 
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ice est attestée à 
'aye^ongueville, 
, Authie, Epinay- 
, Saint-Jean-des- 

isement de Va en 
Etrehara, Saint- 

e plyas à Bazen- 
y, La Chapelle- 
Ferrière-Harang, 
if. 

Anctoville, Blay, 
rres, Livry, Lonr 
*acy- sur-Mer, La 
upefour, Villers- 
> 2 , La Ferrière- 
es 3 , Mesnil-Au- 

Anctoville, Blay, 
-Pert, Lingèvres, 
racy-sur-Mer, La 
on, Fontenay-le- 
Saint-Denis-Mai- 
Saint-Martin-des- 



ne sont pas très 
snce constante de 
me patoise plyat, 

*es, Blay, Colom- 
Livry, Longraye, 
cquerie, Vouilly, 
Pesnel, Villers- 
laisoncelles, Jur- 
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ques, La Ferrière-Harang, Saint-Martin-des-Besaces 1 , Mes- 
nil-Auzouf. 

5. — La forme plyak -<-C plaque existe à peu près sur les 
mêmes points. Elle n'est pas connue à Asnières, Colombières, 
Livry, Authie, Brocottes. Mais on la trouve aussi à Caumont, 
Cormolain, Litteau, Longueville, Missy. 

C'est, on peut le voir, à peu de chose près, Taire de plya 
-*-^ plat. Cf. plus haut. 

6. — Plyë -<-c plein est mentionné à Anctoville, Blay, 
Bazenville, Colombières, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, 
Livry, Longraye, Longueville, Maisons, Maisy, Tracy-sur- 
Mer, La Vacquerie, Epinay-sur-Odon, Fontenay-le-Pesnel, 
Villers-Bocage, Brémoy, Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles, 
La Ferrière-Harang, Jurques, Saint-Martin-des-Besaces *, 
Mesnil-Auzouf, Roucamps. 

7. — Plyer^-m: plaire, qui n'est pas un mot du vocabulaire 
courant de la campagne, est vivant pourtant à Anctoville, 
Blay, Cormolain, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Lon- 
graye, Longueville, Maisons, Maisy, Monfréville 8 , Torteval, 
Tracy-sur-Mer, La Vacquerie, Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, 
Villers-Bocage, Brémoy, Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles, 
La Ferrière-Harang, Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, Le 
Mesnil-Auzouf. 

8. — On rencontre plyixm -<-c plume, avec û long, proche 
de Vu nasal, à Anctoville, Bazenville, La Ferrière-Harang; — 
beaucoup plus souvent plyœm à Blay, Saint-Germain-du- 
Pert, Lingèvres, Livry, Longraye, Longueville, Maisons, 
Maisy, Monfréville, Torteval, Tracy-sur-Mer, La Vacquerie, 
Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, Villers-Bocage, Saint-Denis- 
Maisoncelles, Saint-Jean-le-Blanc, Saint-Martin-des-Besaces 4 , 
Le Mesnil-Auzouf, Rully. 

9. — La forme normande plyâk -<^planque est rare ; nous 
l'avons relevée à Colombières et à Tracy-sur-Mer seulement. 

La première étape ply est beaucoup plus fréquente pour 
la forme francisée plyâch, qui survit à Anctoville, Blay, 
Bazenville, Saint-Germain-du-Pert, Livry, Longraye, Lon- 
gueville, Maisons, Maisy, La Vacquerie, Vouilly, Fontenay- 

1. Etpyatr. 

2. Et pyë. 

3. Et pyêr. 
£. Et pyœm, 
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-Bocage, Pennedepie, Vasouy, Brémoy, 

nis-Maisoncelles \ La Ferrière-Harang, 

îesaces, Mesnil-Auzouf. 

ivons à un mot dont les produits offrent un 

lont nous avons, ailleurs 3 , dressé la carte 

le correspondant, ou plutôt les correspon- 

oleuvoir. 

tape, nous connaissons quatre groupes de 

ne étape nous en offrira d'autres. 

d la forme mi-française phjœvwar à Villers- 

t Jurques. 

encontre à Blay, Saint-Germain-du-Pert 3 , 

Longueville, Maisons, Fontenay-le-Pesnel, 

c, Saint-Martin-des-Besaces. 

ant à Longraye, Bures (Vire), Saint-Denis- 

Ferrière-Harang, Saint-Georges-d'Aunay, 

se trouve à Caumont, Cormolain, Missy. 
chacun de ces groupes de formes ne rentre 
îssein ; contentons-nous de noter que les 
X plyuve sont les plus résistants, à la prè- 
le plante appartient aux territoires de Anc- 
t-Germain-du-Pert, Lingèvres, Livry, Lon- 
b, Maisons, Maisy, La Vacquerie, Vouilly, 
îl, Villers-Bocage, Grimbosq, Danvou, Saint- 
s, La Ferrière-Harang, Saint-Georges- 
an-le-Blanc, Saint-Martin-des-Besaces *, Le 

vons des témoignages de l'existence de 
^nctoville, Blay, Bazenville, Saint-Germain- 
s, Livry, Longraye, Maisy, La Vacquerie, 
r-Odon, Fontenay-le-Pesnel, Villers-Bocage, 
Saint-Denis-Maisoncelles 5 , La Ferrière- 
Saint-Martin-des-Besaces 5 , Le Mesnil- 



Parlers du Calvados, 3, p. 49. 
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13. — La forme normande Plyachid est rare ; nous la 
connaissons sur deux points seulement : à Blay et à Vouilly. 

Plyasid est plus répandu : à Anctoville, Saint-Germain-du- 
Pert, Longraye, Maisons, Torteval, Fontenay-le-Pesnel, 
Saint-Denis-Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Rully. 

14. — phjî^^plie (poisson) n'est attesté qu'à Blay, Maisy 
et Torteval. 

Cette étape ne présente, on le voit, aucune particularité 
digne de remarque. 

L'évolution suit sa marche régulière, sans accidents ni sou- 
bresauts. 

L'étape py, non moins régulière, sera plus riche en pro- 
duits. 

Étape py. — L'ordre de décroissance est quelque peu 
différent ; nous examinerons successivement le sort de pleurer, 
plat, planche, place, plume, plein, plomb, plâtre, pleuvoir, 
plaque, plaire, plante, Placide, plie. 

1. — Pyœre -<-c pleurer est attesté à Asnelles, Asnières, 
Bricqueville, LaCambe, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Castilly, 
Caumont, Cormolain, Colombières, Saint-Côme-de-Fresné, 
Cottun, Ellon, Géfosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, 
Maisons, Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite-d'EUe, Meuvaines, 
Le Molay, Nonant, Parfouru-l'Eclin, Tour, Trévières, Vauba- 
don, Banneville-sur-Ajon, Coulombs, Landes, Merville 1 , 
Noyers, Robehomme, Grimbosq, Les Loges, Jort, Saint- 
Martin-de-Mieux, Saint-Pierre-du-Bû, L'Hôtellerie, Bonne- 
ville-sur-Touques, Le Ham, Aunay, Bény-Bocage, LaBigne, 
Brémoy, Bures (Vire), Dampierre, Saint-Denis-Maisoncelles 2 , 
Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-des-Essartiers, Sainte- 
Marie-Outre-l'Eau, Saint-Martin-des-Besaces 4 , Montchauvet 3 , 
Saint-Ouen-des-Besaces, Saint-Pierre-du-Fresne, Proussy *, 
Roucamps, Rully. 

Rem. à Saint-Pierre-Tarentaine la forme pyœr, qui doit 
tenir à une curieuse analogie avec les produits de pleuvoir. 

2. — pya -<-c plat est persistant à Asnelles, Asnières 5 , 

1. Isolé dans sa série. 

2. Etplyœré. 

3. Etplyœré. 

4. Isolé dans sa série. 

5. Exactement pyâa. 
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Bricqueville, La Cambe, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Cas- 
tilly, Caumont, Cottun, Ellon, Géfosse-Fontenay, Hottot-les- 
Bagues, Isigny, Litteau, Livry, Saint-Marcouf, Sainte-Mar- 
guerite-d'Elle, Meuvaines, Le Molay, Monfréville, Nonant, 
Torteval, Trévières, Vaubadon, Banneville-sur-Ajon, Fontaine- 
Etoupefour, Landes, Noyers, Clécy 1 , Grimbosq, Les Loges, 
Beaumont, Bonnebosq, Pennedepie, Vasouy, Aunay, La 
Bigne, Bures (Vire), Dampierre, Saint-Denis-Maisoncelles 2 , 
Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-des-Essartiers, Sainte- 
Marie-Outre-l'Eau 2 , Saint-Martin-des-Besaces, Saint-Ouen- 
des-Besaces, Saint-Pierre-Tarentaine, Roucamps. 

3. — La forme normande pyâk est rare ; nous ne la con- 
naissons qu'à La Cambe et Isigny. 

Quanta pyâch, il est attesté à Asnières, Bricqueville, Caha- 
gnolles, Quesnay-Guesnon, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Cas- 
tilly, Caumont, Cormolain, Ellon, Géfosse-Fontenay, Saint- 
Marcouf, Sainte-Marguerite-d'Élle, Le Molay, Monfréville, 
Parfouru-l'Eclin, Torteval, Trévières, Vaubadon, Banneville- 
sur-Ajon, Coulombs, Landes, Noyers, Grimbosq, Les Loges, 
Aunay, La Bigne, Bures (Vire), Dampierre, Saint-Denis-Mai- 
soncelles 3 , Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-des-Essartiers, 
Jurques, Sainte-Marie-Outre-l'Eau, Montamy, Saint-Ouen-des- 
Besaces, Saint-Pierre-du-Fresne, Saint-Pierre-Tarentaine, 
Roucamps. 

4. — La forme normande pyach -<-c place existe à Ancto- 
ville 3 , Asnières, Cormolain, Livry, Sainte-Marguerite-d'Elle, 
Trévières, Banneville-sur-Ajon, Coulombs, Noyers, Grim- 
bosq, Beaumont, Brémoy, Dampierre, Saint-Georges-d'Aunay, 
Saint-Ouen-des-Besaces, Saint-Pierre-du-Fresne. 

Il y a affaiblissement de Va .en e dans la forme pyech à 
Cartigny-l'Epinay, Castillon, Castilly, Ellon, Isigny, Saint- 
Marcouf, Le Molay, Nonant, Vaubadon. 

La forme francisée pyas appartient à Géfosse-Fontenay, 
Parfouru-l'Eclin, Landes, Robehomme, Les Loges, Vignats, 
Aunay-sur-Odon, La Bigne, Bures (Vire), Sainte-Marie-Outre- 
l'Eau, Montamy, Saint-Pierre-Tarentaine, Roucamps, Rully. 

5. — Il n'est pas rare que l'équivalent du français plume 
apparaisse sous la forme pyœm. C'est le cas pour Asnières, 

1. Isolé dans sa série. 

2. Et plya. 

3. Etplyach. 
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Cartigny-l'Epinay, Castilly, Caumont, Cormolain,Colombières, 
Ellon, Géfosse-Fontenay, Isigny, Saint-Marcouf, Le Molay, 
Parfouru-l'Eclin, Sept- Vents, Vaubadon, Banneville-sur-Ajon, 
Giberville, Landes, Noyers, Grimbosq, Les Loges, Aunay, La 
Bigne, Bures(Vire), Dampierre, Saint-Georges-d' Aunay , Saint- 
Jean-des-Essartiers, Saint-Martin-des-Besaces 1 , Saint-Pierre- 
du-Fresne, Saint-Pierre-Tarentaine. 

La forme plus française pyum se rencontre à Sainte- 
Marguerite-d'Elle, Brémoy, Sainte-Marie-Outre-l'Eau, Mon- 
tamy, Pontfarcy, Roucamps. 

6. — pye+m: plein est attesté à Asnelles, Asnières, Bricque- 
ville, Cartigny, Castillon, Caumont, Cormolain, Ellon, Gé- 
fosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, Litteau, Saint- 
Marcouf, Sainte-Marguerite-d'EUe, Le Molay, Monfréville, 
Nonant, Parfouru-rEclin, Torteval, Trévières, Banneville-sur- 
Ajon, Coulombs, Fontaine-Etoupefour, Giberville, Landes, 
Noyers, Grimbosq, Les Loges, Beaumont, Aunay-sur-Odon, 
Bures (Vire), Dampierre, Saint-Georges-d' Aunay, Saint- 
Jean-des-Essartiers, Saint-Martin-des-Besaces 2 , Saint-Pierre- 
Tarentaine. 

7. — Nous relevons joyo -^-^ plomb à Asnières, Bricqueville, 
La Cambe, Cartigny, Castillon, Castilly, Cormolain, Colom- 
bières, Ellon, Géfosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Litteau, 
Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite d'Elle, Le Molay, Monfré- 
ville, Torteval, Tracy-sur-Mer, Trévières, Banneville-sur- 
Ajon, Fontaine-Etoupefour, Landes, Noyers, Robehomme, 
Grimbosq, Aunay, La Bigne, Bures (Vire), Dampierre, Saint- 
Denis-Maisoncelles 3 , Saint-Georges-d'Aunay, Saint-Jean-des- 
Essartiers, Sainte-Marie-Outre-TEau, Saint-Martin-des- 
Besaces 4 , Saint-Ouen-des-Besaces, Saint-Pierre-Tarentaine, 
Roucamps. 

8. — La forme pyàt-*-^ plâtre est rare ; nous ne la possédons 
que pour Cahagnolles, Quesnay-Guesnon, Castillon, L'Hôtel- 
lerie. 

pyatr est plus répandu ; il se rencontre à Bricqueville, 
Cartigny, Castilly, Caumont, Cormolain, Ellon, Géfosse-Fon- 
tenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, Saint-Marcouf, Sainte- 

1. Et plyœm. 

2. Etplyë. 

3. Et plyô. 

4. Etplyç. 
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e, Le Molay, Monfréville, Nonant, Banne- 
andes, Noyers, Grimbosq, Les Loges, Aunay, 
yy, Bures (Vire), Dam pierre, Saint-Georges- 
gan-des-Essartiers, Sainte-Marie-Outre-l'Eau, 
j-Besaces \ Saint-Ouen-des-Besaces. 
valents du français pleuvoir, dont la variété 
>é quand nous étudiions les produits de la 
nous paraîtront plus nombreux et plus diver- 
r la deuxième étape, 
rons : 

normande) à Asnières, Sainte-Marguerite- 
y, Torteval, Vouilly, Banneville-sur-Ajon, 
îay, Saint-Ouen-des-Besaces, Saint-Pierre- 
amps. 

normande aussi), à Cahagnolles, Quesnay- 
Marcouf, Noyers, Dampierre, Sainte-Marie- 
îtfarcy. 
éplacement de l'accent latin), à Saint-Côme- 

isente le même phénomène), à Anctoville, 
jermain-du-Pert 3 , Monfréville, Jort, Saint- 
es. 

dément influencé, à Bricqueville, Ellon, 
Landes, Grimbosq 4 , Les Loges, Le Ham. 
sse-Fontenay, est le résultat d'une curieuse 
s équivalents du français « pleurer », (q. v. 

-^plaque se rencontre à Asnières, Bricque- 
Cartigny-l'Epinay, Castillon, Colombières, 
Fresné, Ellon, Géfosse-Fontenay, Hottot- 
ly, Livry, Saint-Marcouf, Le Molay, Monfré- 
Parfoum-l'Edin, Sept- Vents, Trévières, 
jon, Noyers, Robehomme, Grimbosq, Les 
^a Bigne, Brémoy, Bures (Vire), Dampierre, 
T Aunay, Saint -Jean- des -Essartiers, Saint- 
es, Saint-Pierre-Tarentaine, Roucamps. 
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11. — pyer-*^ plaire est attesté à Asnières, Bricqueville, 
La Cambe, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Castilly, Caumont, 
Colombières, Saint-Côme-de-Fresné, Ellon, Géfosse-Fon- 
tenay, Isigny, Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite-d'Elle, Le 
Molay 1 , Parfouru-rEclin, Trévières, Banneville-sur-Ajon, 
Giberville, Landes, Noyers, Grimbosq, Les Loges, Aunay- 
sur-Odon, LaBigne, Bures (Vire), Dampierre, Saint-Jean-des- 
Essartiers, Saint-Martin-des-Besaces, Roucamps. 

12. — pyât**-^ plante survit à Asnelles, Asnières, Bricque- 
ville, Cartigny l'Épinay, Castillon, Caumont, Cormolain, Colom- 
bières, Cottun, Ellon, Géfosse-Fontenay, Isigny, Saint-Marcouf, 
Sainte-Marguerite-d'Elle, Le Molay, Monfréville, Torteval, 
Banneville-sur-Ajon, Landes, Noyers, Les Loges, Aunay, 
Bures (Vire), Dampierre, Saint-Jean-des-Essartiers, Saint- 
Martin-des-Besaces 2 , Montamy, Saint-Ouen-des-Besaces, 
Saint-Pierre-Tarentaine, Roucamps . 

13. — Les équivalents du prénom français Placide sont 
rares à la deuxième étape. 

La forme Pyachid se rencontre à Asnières et à Banneville- 
sur-Ajon; la forme influencée Pyasid à Castillon, Saint- 
Marcouf, Parfouru-rEclin, Landes, Beaumont, La Bigne, 
Brémoy, Bures (Vire), Saint-Jean-des-Essartiers, Saint- 
Pierre-du-Fresne, Roucamps. 

14. — Enfin, pyî -<-c plie (poisson) n'est mentionné qu'à 
Asnières, Bricqueville, Cottun et Banneville-sur-Ajon. 

Rem. — La forme plibœm*, à Bernières-sur-Mer, ne nous 
intéresse pas. C'est un cas de labialisation. 

En résumé, rien de saillant dans l'évolution du groupe pi. 

On peut noter dès maintenant, — mais cette remarque sera 
mieux à sa place dans l'étude de la distribution topographique 
des produits, — que l'étape py, à défaut de l'étape y, se 
produit plus particulièrement sur les points où y[-<-C gy et 
-«-C ky] est persistant; — autrement dit dans le sud-ouest du 
département; ce sera, nous pouvons le faire prévoir, une 
des conclusions générales de ce travail. 

2° Groupe bl. -— L'étude du groupe bl, par laquelle nous 



1. Et plyer. 

2. Etplyât. 

3. Isolée, d'ailleurs, dans sa série. 
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terminons l'examen des résultats de la palatalisation causée 
par /, n'offre guère plus d'intérêt que celle du groupe précé- 
dent. 

Pour être complet, nous mentionnerons les points sur 
lesquels survivent respectivement les étapes bly et by, dont 
la seconde est, de beaucoup, la plus fréquente, — se compor- 
tant de même que l'étape py à l'égard de l'étape ply. 

Nous aurons deux exemples d'une étape b. 

L'ordre décroissant des mots sera, pour la première étape : 
blé, blanc, Manchet, bloc, blond, blète, bleu, bloquet, blai- 
reau, blouse, bluter. 

1 . — Nous connaissons la forme bly ê -<-c blé, à Anctoville \ 
Blay, Colombières, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Livry, 
Longueville, Maisy 2 , Tracy-sur-Mer, Vouilly 3 , Authie, Banne- 
ville-sur- Ajon, Fontenay-le-Pesnel , Goupillières , Villers- 
Bocage, Brémoy, Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles , La 
Ferrière - Harang , Saint - Georges - d' Aunay , Saint - Jean - le- 
Blanc\ Jurques, Mesnil-Auzouf. 

2 et 3. — Nous étudierons sous la même rubrique les cor- 
respondants du français blanc et du français blanchet, dans le 
sens de corsage, bien qu'il ne faille pas s'attendre à les voir 
suivre nécessairement la même voie, — blanchet pouvant être 
remplacé par différents substituts ou moins avancé que blanc 
dans son évolution, par suite d'une spécialisation de sens. 

Ici, pourtant, les deux formes sont connexes, ou à peu 
près. 

blyâ -<-c blanc persiste à Anctoville, Blay, Bazenville, 
Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Livry, Longueville, Mai- 
sons, Maisy, Tracy-sur-Mer, La Vacquerie, Vouilly, Fonte- 
nay-le-Pesnel, Villers-Bocage, Danvou, Saint-Denis-Maison- 
celles, La Ferrière-Harang, Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, 
Saint-Martin-des-Besaces, Le Mesnil-Auzouf. 

blyâche -<-c blanchet figure sur tous ces points, sauf à Anc- 
toville, Bazenville, Livry, Maisons, Maisy, Tracy-sur-Mer, La 
Vacquerie. Il existe, en outre, à Longraye, Tilly-sur-Seulles 5 , 
Brémoy, La Chapelle-Engerbold. 



1. Etbyé. 

6. Exactement blyi. 

3. Isolé dans sa série. 

4. Isolé dans sa série. 

5. Isolé dans sa série. 
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4. — blyo^r^ bloc, avec chute régulière du c fil 
à Blay et à La Ferrière-Harang. 

blyok est plus connu. On le relève à Bazer 
bières, Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Lonj 
Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, Danvou, Saint-] 
celles, Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, M 
Rully. 

5. — blyô-*-^ blond survit à Anctoville 1 , Bh 
main-du-Pert, Lingèvres, Longraye, Longue 
Vouilly, Fontenay-le-Pesnel, Villers-Bocage, D 
Denis-Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Saint-( 
nay, Jurques, Le Mesnil-Auzouf, Rully. 

6. — La forme de pur patois normand blek (i 
passe à blyek sur les territoires de Anctoville, 
ïain, Lingèvres, Livry, Maisons, Maisy, Fonter 
Danvou, Saint-Denis-Maisoncelles 2 , Saint-Geoi 
Jurques. 

La forme influencée blyfo se trouve à Voi 
Bocage, La Chapelle-Engerbold, La Ferrièrc 
Mesnil-Auzouf. 

7. — blyœ ^r^ bleu est mentionné à Blay, 
Saint-Germain-du-Pert, Lingèvres, Longuevil 
Maisy, La Vacquerie, Vouilly, Fontenay-le-Pe 
Saint-Denis-Maisoncelles, La Ferrière-Harang, 
Mesnil-Auzouf, Rully. 

8. — blyoke -+^bloqiœt (une des parties du 
telle), persiste à Bazenville, Saint-Germain-du- 
vres, Livry, Longraye, Maisy, La Vacquerie, V( 
nay-le-Pesnel, Saint-Denis-Maisoncelles, La Fer] 
Saint-Georges-d'Aunay, Jurques, Rully. 

9. — Les équivalents du français blaireau s< 
variée. 

blyerê à Saint-Germain-du-Pert et à Lingèv 
Maisons, sont des formes normandes provena 
latin en -ellum. 

blyêryo à Livry provient d'un type en -elliis. 

blyêro à Bazenville, Tracy-sur-Mer, Vouilly, 



1. Etbyô. 

2. Etpyek. 

3. Isolé dans sa série. 
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Villers-Bocage, Saint-Denis-Maisoncelles, 
it influencé par le français. 
■C blaude (français blouse) est mentionné à 
vres, Livry, Fontenay-le-Pesnel, Saint- 
es 1 , Le Mesnil-Auzouf. 
te influence française, se rencontre à Jur- 

rès influencé, provenant de la forme irrégu- 

bluler, n'existe qu'à Longraye, Vouilly, 

si, La Ferrière-Harang, Le Mesnil-Auzouf. 

?/, à sa deuxième étape [by), est beaucoup 

vivace. Sur 373 formes enregistrées nous 

171 attestations de produits en bly contre 
n by. 

pression décroissante n'est pas tout-à-fait le 
ierons, successivement, les résultats fournis 
blond, blé, blaireau, blète, Manchet, bloc, 
iluter. 

>uvons byâ^r^ blanc mentionné à Asnelles, 
avilie, Cahagnolles, La Cambe, Cartigny- 
n, Castilly, Caumont, Cormolain, Colom- 
Ellon, Feuguerolles-sur-Seulles, Géfosse- 
, Litteau, Longraye, Saint-Marcouf, Sainte- 
, Le Molay, Nonant, Monfréville, Orbois, 

Quesnay-Guesnon , Torteval , Vaubadon, 
rille-sur-Ajon, Fontaine-Etoupefour, Giber- 
r ers, Grimbosq, Les Loges, Norrey-en-Auge, 
ledepie, Vasouy, Aunay, La Bigne, Brémoy, 
mpierre, Saint- Jean-des-Essartiers, Sainte- 
au, Saint- Pierre -Tarentaine, Pontfarcy, 

bleu se rencontre à Anctoville, Asnières, 
îagnolles, La Cambe, Cartigny-l'Epinay, 
, Caumont, Cormolain, Ellon, Feuguerolles- 
:>sse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, 
^ngraye, Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite- 
r , Monfréville, Nonant, Orbois, Quesnay- 
il, Tracy-sur-Mer, Trévières, Banneville- 

tfd. 

I, avec e nasal. 
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sur-Àjon,Fontaine-Étoupefour, Landes, Villers-Bocage, Grim- 
bosq, Les Loges, Beaurnont, Aunay, Bény-Bocage, La Bigne, 
Brémoy, Bures (Vire), Dampierre, Saint-Georges-d' Aunay, 
Saint-Jean-des-Essartiers, Sainte-Marie-Outre-l'Eau, Saint- 
Martin -des -Besaces, Saint -Ouen- des -Besaces, Pontfarcy, 
Roucamps. 

3. — byô -<-c blond survit à Anctoville 1 , Asnières, Bric- 
queville, La Cambe, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Castilly, 
Caumont, Cormolain, Colombières , Ellon, Feuguerolles-sur- 
Seulles, Géfosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, Litteau, 
Livry, Maisons, Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite-d'Elle, Le 
Molay, Monfréville, Orbois, Torteval, Tracy-sur-Mer, Tré- 
vières, Banne ville- sur- Ajon, Fontaine -Etoupefour, Landes, 
Grimbosq, Les Loges, Saint-Marc-d'Ouilly 2 , Aunay, La Bigne, 
Brémoy, Bures (Vire), Dampierre, Sainte-Marie-Outre-l'Eau, 
Saint-Martin-des-Besaces , Saint-Ouen-des-Besaces , Rou- 
camps. 

4. — Les équivalents du français blaireau forment deux 
groupes. 

Le premier groupe est composé de produits sortis d'un type 
latin en -ellum; ce sont: 

Byère à Anctoville, Isigny, Landes, Aunay, Saint-Ouen- 
des-Besaces ; byœrê à Feuguerolles-sur-Seulles, Orbois, 
Torteval, Noyers, La Ferrière-Harang, Rully. 

Le second groupe est influencé par le français. ByerÔ se 
rencontre à Asnières, Bricqueville, La Cambe 3 , Colombières, 
Ellon, Géfosse-Fontenay, Saint-Marcouf, Sainte-Marguerite- 
d'Elle, Le Molay, Banneville-sur-Ajon, Coulombs, Dampierre, 
La Graverie, Saint-Jean-des-Essartiers, Le Reculey, Rou- 
camps*. 

5. — byâche -*-c blanche t est attesté à Anctoville, Asnières, 
Bricqueville, Cormolain, Colombières, Ellon 5 , Géfosse-Fonte- 
nay 6 , Livry, Maisons, Sainte-Marguerite-d'Elle, Le Molay, 
Orbois, Torteval, Fontaine-Etoupefour, Landes, Clécy, Grim- 
bosq 7 , Barneville, La Bigne, Saint-Jean-des-Essartiers, 

1. Etblyô. 

2. Isolé dans sa série. 

3. Exactement byaro. 

4. Exactement byéyo. 

5. Exactement byâchye. 

6. Exactement byâchar, par changement de suffixe. 

7. Isolé dans sa série. 

Guerlin de Guer. — Patois du Calvados. 5 
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Sainte-Marie-Outre-l'Eau, Saint-Pierre-Tarentaine, Pontfarcy, 
Roucaraps. 

On voit qu'ici les produits de blanchet n'offrent pas avec 
le simple blanc le parallélisme qui avait été noté pour la 
première étape. 

6. — Nous connaissons bye -<-c blék Anctoville 1 , Asnières, 
Bricqueville, La Cambe, Cartigny-l'Epinay, Castillon, Cas- 
tilly,Cormolain, Feuguerolles-sur-Seulles, Géfosse-Fontenay, 
Isigny, Litteau, Longraye, Maisons, Saint-Marcouf, Sainte- 
Màrguerite-d'Elie, Monfréville, Nonant, Orbois, Torteval, 
Vaubadon, Banneville-sur- Ajon, Fontaine-Etoupefour, Noyers, 
Clécy, Grimbosq, Les Loges, Bonnebosq, Aunay, La Bigne, 
Bures (Vire), Dampierre, Saint-Jean-des-Essartiers, Sainte- 
Marie-Outre-rEau, Saint-Ouen-des-Besaces, Roucamps. 

7. — La forme normande byèk+^blèque, appartient aux ter- 
ritoires de Asnières, Cahagnolles,Quesnay-Guesnon,Cartigny- 
l'Epinay, Ellon, Géfosse-Fontenay, Hottot-les-Bagues, Isigny, 
Longraye, Le Molay, Monfréville, Torteval, Noyers, Grimbosq, 
Aunay 2 , Dampierre, Saint-Jean-des-Essartiers, Roucamps. 

On trouve à Robehomme, isolée dans sa série, la forme 
byech, qui est un compromis entre le produit normand et le 
produit influencé byet, relevé à Feuguerolles-sur-Seulles, 
Sainte-Marguerited'Elle, Orbois, Landes, Aunay 3 , Brémoy, 
Bures (Vire). 

Rem. à Saint-Denis-Maisoncelles, à côté de blyèk, la forme 
pyèk, où la sourde s'est substituée à la sonore. 

8. — Bloc peut produire deux résultats. Le c final tombe 
régulièrement; d'où byo, relevé à Ellon, Géfosse-Fontenay, 
Saint-Martin-des-Besaces. Le c persiste ; d'où byok, influencé, 
qui paraît à Asnières, La Cambe, Cartigny-l'Epinay, Caumont, 
Cormolain, Maisons, Le Molay, Torteval, Tracy-sur-Mer, 
Banneville-sur-Ajon, Landes, Aunay, La Bigne, Bures (Vire), 
Sainte-Marie-Outre-l'Eau, Saint-Pierre-Tarentaine, Pont- 
farcy, Roucamps. 

9. — byod -<-c blaude (franc, blouse) persiste à Litteau, 
Saint-Marcouf \ Le Molay, Aunay 5 , Saint-Pierre-Tarentaine. 

1. Et blyé. 

2. Et byêt. 

3. Et byêk. 

4. Exactement byad. 

5. Exactement byàwd. 
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La forme francisée byuz est attestée à Ellon, Sainte-Mar- 
guerite-d'EUe, Banneville-sur-Ajon, Roucamps. 

10. — byoke -<-c bloquet se rencontre à Asnières, La Cambe, 
Cartigny-l'Epinay, Cormolain, Ellon, Géfosse-Fontenay, Le 
Molay, Monfréville, Torteval, Trévières, Banneville-sur-Ajon, 
Fontaine-Etoupefour. 

11. — byute -<-c bluter est rare. Nous ne le connaissons 
qu'au Molay, à Landes, Noyers, Saint-Martin-des-Besaces. 

Étape b. — Elle n'est atteinte que par le seul mot bluter ^->- 
bute, à Epinay-sur-Odon et à Norrey-en-Auge 1 . 

Nous venons d'achever le relevé sincère de toutes les formes 
enregistrées pour les 272 communes du département du Cal- 
vados sur lesquelles a porté notre enquête. 

Nous examinerons, enfin, quelles conclusions il convient 
de tirer de cette investigation et s'il n'y a pas lieu de rectifier 
ou de compléter, sur ce point spécial, et dans les limites de 
la région que nous avons étudiée, les conclusions actuelles 
de la dialectologie. 

Auparavant, il peut n'être pas sans intérêt de réunir et de 
grouper les particularités les plus saillantes qui se sont pré- 
sentées à nous au cours de cette enquête et de rappeler sur 
quels points elles se sont produites ; de comparer aussi les 
différents groupes entre eux, avec leurs traitements respectifs 
et leur force de résistance. 



CATALOGUE DES PARTICULARITES LES PLUS REMARQUABLES. 

1° Groupe gl. 

Nous nous contenterons de noter le point de départ et le 
point d'arrivée, sans la mention des intermédiaires déjà 
connus. 

gl a»-*- g : Géfosse-Fontenay, Mandeville, Saint-Marcouf, 
Sainte-Marguerite-d'Elle, Tour, Clarbec, Le Theil (Honfleur), 
Landelles. 

gl ah*- j : Sainte-Marguerite-d'Elle. 

gl W+- 1 : Le Tourneur. 

2° Groupe kl. 

1. Isolé dans sa série. 
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oville, Sainte-Marguerite- d'Elle, Parfouru- 

Landes, Maizières, Saint-Germain-de-Livet, 

"s, Beaumont. 

urneur. 

il-Patry. 

agnolles, Quesnay-Guesnon. 

lil-Villement (?). 

t-Frères. 

Rémy, Bernières-le-Patry, Maisoncelles-la- 

erre-Tarentaine, Le Reculey, Roullours, 

e-Grand, Lassy. 

t-Bellanger. 

-Jean-le-Blanc. 

> (Aunay). 



y-sur-Odon, Norrey-en-Auge. 
;, sur ces particularités, à présenter de re- 
té déjà faite. Nous renvoyons à chacun des 
; différents produits ont été analysés, 
msidérerque les produits les plus répandus, 
:eux des l re et 2° étapes, la question qui se 
sur quels points de la région il y a identité 
dans le traitement comparé des différents 
s points correspond au traitement gly un 
> pty> fly e t d e même pour les traitements 



)ES PRODUITS DES DIFFERENTS GROUPES 

lre étape (voir carte n° 6) 

ints où Ton ait à noter une identité totale. Ce 
*lay, Etreham, LonguevilleetLaVacquerie. 
mes qui vont être énumérées on constate 
partielle 1 de traitement: Anctoville, Bazen- 

toutefois, une majorité de produits de l re étape 
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ville, Cormolain 1 , Colombières, Saint-Germain-du-P< 
gèvres, Litteau, Livry, Longraye, Maisons, Maisy, 1 
Tracy-sur-Mer, Vouilly, Audrieu, Authie, Bréville, Ce 
sur-Orne, Saint-Contest, Cully, Epinay-sur-Odon, Fc 
le-Pesnel, Hamars, Hermanville, Lion-sur-Mer, î 
Missy, Tilly-sur-Seulles, Villers-Bocage, Courtonne-1 
drac, Croissanville, Brocottes, Brémoy, Danvou, Sain 
Maisoncelles, La Ferrière-Harang, Saint-Georges-d 
Saint-Jean-le-Blanc, Jurques, Saint-Martin-des-Besa 
Mesnil-Auzouf, Rully, La Chapelle-Engerbold. 

2 e étape (voir carte n° 7) 

Identité totale (c'est-à-dire qu'à tous produits en gy 
pondent tous produits en ky, by, py, fy) : Cartigny-1' 
Castillon, Hottot-les-Bagues, Isigny, Saint-Marcc 
Molay. 

Identité partielle : Asnières, Bricqueville, Cahaj 
Quesnay-Guesnon, La Cambe, Cottun, Ellon, Géfosse 
nay, Sainte-Marguerite-d'Elle, Monfréville, Nonant, Pi 
TEclin, Trévières, Vaubadon, Banneville-sur-Ajon, Coi 
Giberville, Landes, Noyers, Robehomme, Les Loges 
Marc-d'Ouilly, Saint-Martin-de-Mieux, Saint-Pierre- 
Vignats, rHôtellerie, Barneville, Beaumont, Bonnevi 
Touques, Vasouy, Pennedepie, Aunay-sur-Odon, La 
Bures (Vire), Dampierre, Saint-Jean-des-Essartiers, 
Marie-Outre-l'Eau, Saint-Ouen-des-Besaces, Saint- 
Tarentaine, Pontfarcy, Roucamps. 



DEGRES DE RESISTANCE 

C'est au sein du groupe gl et- du groupe kl 2 que la p 
sation paraît offrir le plus de résistance. 

Ces groupes survivent seuls, côte à côte, dans lei 
munes de Bucéels, Sommervieu, Audrieu, Mandevilk 
ville, Colleville-sur-Orne, Saint-Contest, Hermanville 
sur-Mer, Mathieu, Fourches, La Hoguette, Mesnil-Vill 

1. Identité pour les produitsde tous les groupes, sauf ceuxdugr 

2. Pris à un point quelconque de leur évolution, 
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s, La Villette, Courtonne-la-Meur- 

ssis-Grimoult. 

i persiste seul à Condé-sur-Seulles, 

, Saint-Manvieu, Boulon, Maizières, 

émy. 

lersiste seul à Pierrefitte-en-Cinglais, 

Périgny, Viessoix, Courson, Rosel, 

ins la persistance des groupes entre 
îx de// à Chênedollé, Pont-Bellanger, 

tre les dérivés de gl et ceux de // à 
ept- Vents, Truttemer-le-Grand, Roul- 
nte-Marie-Laumont, Maisoncelles-la- 

; dérivés de gl et de ceux de bl à Nor- 

erie. 

ri et de fl, pi à Montamy ; coïncidence 

les et à Merville ; fl est isolé à Lassy. 
he généralement avec kl et avec fl. 
k donner de renseignements complé- 
es qui sont jointes à ce travail. (V. 

it, sur la distribution topographique 
érents groupes, un certain nombre de 
>us fonderons la conclusion dernière. 
r ce point, les affirmations de Meyer- 

France, la palatalisation paraît avoir 
ffet 2 . Ici aussi la première étape est 
3e: bess.-klye, klyok, glyeze, plyech, 
m trouye la 2° étape à Houlme 3 (Nor- 
— Et voilà tout. 



, p. 374 de la trad. franc, 
ud-est. 

« Houlme » est un village de 1.700 h. situé 
>mprend, d'autre part, sous le nom de Pays 
3 au Nord par le Bocage du Calvados, à 
3st par l'Hiémois et la Campagne d'Alençon. 
1 eu en vue, du village ou du pays ? 
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Il est juste de dire qu'en général la l rc étape est relativement 
bien conservée dans le Bessin. Mais, parmi les exemples 
choisis, il en est deux au moins qui sont fort peu probants ; 
nous voulons parler de glaise et de blète. 

Glaise est, comme nous l'avons vu, rarement populaire et, 
de plus, il est tout aussi fréquent dans le Bessin à la 2 e 
étape, sous la forme gyèz ou sous la forme gytz qu'à la l re 
étape. Quant à blète, c'est un type fortement influencé par 
le français ; les produits tels que blyèk (voir plus haut) ont 
une valeur plus décisive. On doit ajouter qu'en outre le 
Bessin connaît aussi, dans la partie nord-ouest, et surtout pour 
les groupes fl, pi, bl, la 2° étape fy, py, by. 

La 2 e étape n'est pas seulement propre à la commune du 
Houlme 7 ; elle s'étend sur toute une partie de la région d'Houlme 
et sporadiquement sur le Bocage du Calvados, le Bessin, une 
partie de la plaine de Caen et quelques points isolés du Pays 
d'Auge. Pour les groupes fl, pi, bl, elle est, dans le Bocage, 
beaucoup plus florissante que la l re étape. 

Mais, pour revenir à cette l ro étape, elle n'est pas particu- 
lière au Bessin ; elle existe, sporadiquement, pour les groupes 
gl et bl dans Test du département et sur quelques points du 
Bocage. 

Les traitements particuliers au Bocage pour ces deux 
groupes méritent, enfin, d'être mentionnés. C'est là que sont 
le plus fréquentes les étapes ly et surtout y, passées sous 
silence par Meyer-Lubke. 

Ajoutons encore qu'il est curieux de rappeler les quelques 
particularités que présente l'évolution tourmentée des groupes 
A/ et//; — particularités qui sont, presque toutes, propres 
à la région sud et sud-ouest du Bocage. 

Paris, 2 décembre 1897. 



1. Si tant est qu'il s'agisse du village du Houlme dans l'esprit de 
M. Mey. Lùbke. 
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TABLEAUX 

Présentant, pour 272 communes du département du Calvados, 
le détail de l'évolution palatale des groupes gl, kl, fl, pi 
et bl. 
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APPENDICE 



NOTES PHONETIQUES & LEXICOLOGIQU 



i. Glaïeul. Le fp. glaïeul désigne la plante voisine de l'iris dont la fleu 
tivée dans les jardins, est devenue fleur d'agrément. Dans ce c 
sens, le mot n'est pas populaire à la campagne, où cette plan 
jardins n'a été introduite que depuis peu d'années. — Toute 
même mot y sert à désigner la laiche des marais et des cours 
c'est-à-dire une variété sauvage du glaïeul : il est populaire d 
sens. 

Les substituts que nous avons relevés ne sont qu'au nombre d< 
à savoir : 

1° pav à Ellon J , — qui serait (la forme pavé au sens de jonchée i 
le faire croire) le subst. verbal de paver. 

2° lèk à Boulon; — forme normande provenant de l'anc. h. al 
fougère. 

Les formes impliquant un type latin *gladiolum, diminutif 
dium, sont d'une grande variété. 

Les particularités qui s'y rattachent peuvent se ranger sous 
rubriques : 

A. — Modification de la consonne ou semi-voyelle médiate. — La '. 
palatale y qui, vivante déjà en lat. vulg., y tenait lieu du ; 
dy -«-c di peut alterner, dans nos parlers, soit avec la chuintante 
soit avec la chuintante forte. 

Rem. en effet : 

1° glachœl à Cottun. 

2° glajœl à Montviette, Saint-Jean-le-Blanc; — glajœ 2 , avecchul 
finale, à La Chapelle-Yvon, Courtonne-la-Meurdrac, Fervaques, 
Julien- de-Mailloc, Saint-Martin-de-Bienfaite, Saint- Pierre-de-fl 
Le Pin, Ablon, Saint-André-d'Hébertot, Barneville, Vasouy, Penn< 

1. Cf. aussi Joret, Floi-epop., p. 194. 

2. Ou glajœ, avec influence du plur. de glajœ, — le mot étant s 
employé au pluriel. 
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ic modification du groupe gl initial, glyajœ à Saint- 
lyajœ à Sept- Frères; yajœ à Bernières-le-Patry, 
inte-Marie-Laumont, Montchamp, Saint-Pierre- 
Theil, Viessoix. 

aire place à une gutturale g, sans doute par in- 
iu g initial. Ex. : glagœl, à Fontaine-Etoupefour ; 
lent de 17 final, à Bonnœil et à Sainte- Marguerite- 
;c chute simple de 17, à Bonneville la-Luuvet; 
n initiale, à Carville. 

mt sa chute, donner naissance par assimilation 
itercale ; de là les formes glalyœl, à Tour ; glalyœ, 
)ée par la suite, à Cléville; glalœl, avec démouille- 
lonorine-des-Pertes (et galyœl, avec chute de 17 du 
ilation). 

jette / semble justifier l'intrusion d'autres con- 
ne dans gladyœ, à Saint-Germain-du-Pert et à 
— où le à est évidemment secondaire. 

udiale. — L'y peut tomber et produire hiatus, 
es, Quesnay-Guesnon et Fumichon. 

la voy. atone. — Va du lat. a persisté en franc, et 
s formes patoises. 11 passe à <?, peut-être sous l'in- 
dans gliyœl à Janville, Cheux, Fourches ; dans 
nlière d7 finale, à Bricqueville, Lion -sur-Mer. — 
le excessive fermeture, aboutit à i dans gliyœl, à 

e — La forme églayœl à Fontenay-le-Marmion 
}ue, si elle ne s'explique pas par le phénomène 
l'article, 
at. * glaria. 

s-le-Patry, subst. formé, au moyen du suff. — ot, 
ayé (= expectorer), dont le groupe gr ou hr s'est 

it une forme obscure. 

nme, désigne, en même temps, la glu. Cf. plus 

icnnœil, Boulon, Noron, Pertheville-Ners, est une 
). De même, kli à Cauvicourt, Quétiéville, Le 



mesteter, Dictionn. gènèr. sub. voc. glette : « Le sens 
ubstance visqueuse; peut-être même radical que 
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tonnœil, Cauvicourt. (Rapprocher l'angl. to whine, pleur - 

anville et au Tourneur ; abîyê à Rully. 

)calisation de consonne ; — fr. crier) à Mathieu. 

Tourneur (cf. aboyé). 

Vey ; — cette forme, encore obscure pour nous, suppo- 

)e franc. *guicher K . Nous rapprocherons, sans rien con- 

ranç. guiche (du lat. pop. * vïtica). 

de variétés du verbe glapir. 

Périgny, présente le groupe kl pour le groupe gl. 

vec modification du groupe gl initial) provient, par conta- 

gl(ya), du lat. glallire -f- japper. 

- Sur les points où la palatalisation du groupe gl est encore 

elle a atteint jusqu'à des mots qui ne paraissent pas avoir 

ileur populaire, — le mot glas, par exemple. 

contre, quelques-uns de ses substituts : 

ir, à Mosles, Tour. 

ans doute, pour un plus ancien â, où la présence de Y m 

•ovoqué la dénasalisation. A côté, en effet, on trouve : 

'fœ, à Saint-Martin-de-Bienfaite. 

•lus : 

r, à Saint-Contest. 

% ou le tète à Cauvicourt; le Ce à Pertheville-Ners; les 

encore trêpâ à Condé-sur-Seulles, Culey-le-Patry, le Vey, 
-de-Bien faite (cf. pi. haut) et Saint-Georges-d'Aunay ; — 
>u. 

. — Comme substitut proprement dit nous rencontrons : 
Saint-Côme-de-Fresné, Saint-Cermain-du-Pert, Isigny, 
éville, Mosles, Montamy. 

i le franc, glisser (d'un plus ancien glicier) n'est que le résultat 
ice de glacer (plus anciennement glacier), sur la forme pri- 
dider, provenant de l'anc. h. ail. glitan (allem.mod. gleiten). 
imitif^for, avec changement (?) d7 en r, du groupe ^7 ini- 
ious fournir la plupart des formes suivantes. Mais il con- 
vant, d'examiner quelques spécimens curieux, soit parleur 
it par leur constitution propre ; comme, par exemple : 
Combray, qui présente un cas intéressant de contami- 
iot tenant son groupe gr de notre primitif griyê et son s 
i forme du franc, mod. glisser. 

Bonnœil, renferme un i final, qui perpétue le souvenir 
me désinence régulière en -yL 

\ loin, la note sur glousser. 
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Cet -ye se retrouve encore dans les é 
glisser, c'est-à-dire dans glichyé, à Con 
sur-Mer; dans gichyê, avec perte de 1 
groupe -yê s'est aussi réduit à i, à L' 
glechi, où l'influence du franc, glace (n( 
Tournay-sur-Odon ; dans gîisi, enfin, < 
Fontenay-le-Pesnel. 

Nous faisons suivre le catalogue d 
type griyé 1 , avec ses variétés: 

— griyi, à Ancto ville, Feuguerolle 
d'Ectot, Orbois, Parfouru-l'Eclin, Sai 
guebus, Curcy, Fontenay le-Marmion, 
May, Merville, Noyers, Soliers, Toui 
Tilly-sur-Seulles, Cauvicourt, Clécy, 
Sylvain, La Villette, Mery-Corbon, Bui 
Martin-des-Besaces, Saint - Pierre-du-Fn 

— grïlyî est rare; il survit à Ams 
Ouistreham, Villy-Bocage, Gouvix, 
Boulon. 

Rem. la forme grilyèy à Saint-Denis-M 

— grilyê est plus rare encore; à ( 
Fay, Verson, Culey-le-Patry. 

— griyé, assez fréquent, se renco 
Guesnon, Longueville, Tour, Saint-A 
Fontaine-Etoupefour, Hamars, Janville 
ville, Plumetot, Robehomme, Rosel, 
Maizières, Mutrécy, Saint-Rémy, Le \ 
de-Mailloc, Saint-Martin-de-Bienfaite, < 
bosq, Bonneville-sur-Touques, Peni 
Aunay-sur-Odon, Bény-Bocage, Berniè 
(où il est vieilli), Campeaux, Carvilh 
Jean-des-Essartiers, Landelles, Sainte 
Outre-l'Eau, Montchamp, Pontfarcy, 
Rully, Le Theil, Truttemer-le-Grand, 

Il nous reste à citer, pour clore la 
composé du précédent, qui est degriyi e 

— degriyi est vivant à Bucéels, Se 
Couvrecbef, Saint-Contest, Rots, Thaor 

7. Glissade. Fr. glissade. — Le subst. formé sur 
la forme la plus fréquente; en voici le 

— La plus répandue est griydd à An 
Guesnon, Caumont, Feuguerolles-sur 
Longueville, Meuvaines, Orbois, Tor 

1. Godefroy cite un ex. (xvi° s.) de , 

GUERLIN DE GUER. — PatOÎ8 du C(tlv 
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urguebus, Coulombs, Fontaine- 
(amars, Janville, Louvigny, Mai- 
irtin-de-Sallen, Mathieu, Missy, 
Soliers, Tilly-sur-Seulles, Boulon, 
exactement grilyad), Saint-Denis- 
récy, Saint-Sylvain, La Villette, 
grilyad), Saint-Julien-de-Mailloc, 
e, Croissanville, Barneville, Bon- 
3n, Bernières-le-Patry, La Bigne, 
lie, Saint-Denis-Maisoncelles, La 
sartiers, Landelles, Sainte-Marie- 
. Saint-Martin-des-Besaces, Mont- 

anç. glissade*. 

fixe, comme dans : 

y, Amayé-sur-Orne, Allemagne; et 

nebosq. 

, Rully; griycr à Montchamp (cf. 

i, à Fourches et glisivh- à Saint- 

ij à Fontenay-le-Pesnel (v. pi. haut). 

e de glace, à Lion-sur-Mer); — 

ie-Fresné, Isigny, Maisy, Monfré- 

jentent ces deux mots. 

i transformations à l'usage qu'en 

surfaces glacées sur lesquelles ils 

acée que s'appliquent les formes 
glech (dans l'expression faire une 

rrain sur lequel les « glisseurs » 

à êgriyâ, il désigne souvent une 
pente et, par exemple, un sentier 

mgereux à descendre, où l'on peut 



t plus haut au sujet de glapir. 

ombreux. 

s est: 

é à Bucéels, Bréville, Couvrechef, 
erie, Sept-Vents. 
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— giche, à Asnières; il est fortement inflt 
être rapproché de la forme vïke (cf. pi. haut 

— krulé, à Maizet, s'applique, primitive) 
la tourterelle. 

— kretê, à Noron, et son fréquentatif h 
marquer le mouvement de la crête qui ac 
de l'animal. 

— kakte, au Vey, est formé sur caquet. 
Les formes suivantes sont, toutes, des n 

variées du type glousser, ou d'un type *glouss 
latin en -ire. 

11 peut y avoir traitement normand réguli 
ss; c'est-à-dire : — ghichi, à Ablon et gÏMch 
et, avec modification de l'atone, gluch'é, à Vij 
tion du groupe ss à i, comme dans gl°aie, à 
à r dans grusi à Curcy, Villy-Bocage ; — gr<\ 
taine-Etoupefour, Quétiéville. 

On rencontre aussi le passage du gl initia 
dification de l'atone déjà signalée, comme 
— kluchi, à Bourguebus et Soliers ; khuhè 
Martin-de-Bienfaite. — Klupê, à Saint-And 
peut-être, par une influence de glapir. 

La même forme en kl, présentant, d'auti 
ch, par suite d'une fausse analogie, impliq 

1° klyuki, à Ancto ville ; — khike, à Asne 
L'Hôtellerie, Barneville ; — klyake à la Ferr 

2° kloki à Saint-Pierre du-Fresne ; — kyok 
kloké à Mosles (v. plus haut), Tour, Pont-Bel 

A ces deux variétés, répondent les forme 
Colombières, Audrieu ; — hhxkte à Mesnil-Pï 
aussi hlokté; et, de même, klokte à Rully. 

Les formes accentuées sur Je radical sont 

— #7ur à Martigny, Sainte- Marguerite-de: 
Martin-de-Mieux. 

— kluch, à Saint-Julien-de-Mailloc ; — khi\ 
Chapelle-Engerbold. 

9Gin;- g iui. Fr. glu ; — fr. glui. .— Nous avons déjà, en t 
l'influence purement formelle du mot glu sui 
ment du mot glui sur le mot glu. Nous alloi 
détails. 

Glui est venu régulièrement du latin gl 
probable d'une forme * gluei, dont la triphto 
donc rien d'étonnant à ce que nous rencon 

1. Et même klochê au Tourneur. 
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id, le type glœ qui nous paraît être à glui ce que nœ est 
- Mais nous aurons le droit de trouver étrange ce 
assez fréquent dans la région étudiée, provenant du 
}. glu). Nous sommes forcés de constater ici une in- 
ue de la forme g lœ -*-c *glSdium, sur les produits du 

;nce de formes pour les correspondants du franc, glui 
i Sainte-Honorine des- Pertes, Vienne, Bernières-sur- 
s-sur-Mer, Fontaine-Etoupefour (glyœ -«-C glôdium), 
enelles, Verson, Morteaux-Coulibeuf (glôdium ^-*~glê) ; 
gnats. 

ne analogique glœ ou sous la forme franc, glu, mais 
produits de glûtem présentent assez souvent le phéno- 
ation de l'article féminin. Dans certains cas, ce phé- 
se aisément constater; dans d'autres, il est permis 
peut raisonnablement se demander si c'est de Yaglœ 
i ce n'est pas plutôt de la glœ. 

là se rencontre à Saint-André-de-Fontenay, Soliers, 
on (v. plus loin), Clécy, Saint-Marc-d'Ouilly,Chênedollé. 
t est propre à Banville f , Nonant, Cheux, Tourville, 
te, Saint-Pierre-de-Mailloc, LeTheil. — 11 y a affaibli s- 
e, dans églu, à Vignats, Fer vaques ; dans eglœ, à Saint- 
aite, Bonneville-sur-Touques, Le Pin. 
n à rebours (v. plus haut) est l'origine de la forme 
i, à côté de g lyu -<-^ glûtem, à La Vacquerie et à Vouilly. 
idants du fr. glui peuvent se présenter sous la forme 
à Hermanville ; glœve à Couvrechef ; gêlwe à Banville : 
;ur-Seulles et Thaon. 

de g/a?-<-C glôdium sont : — pdy à Aubigny ; fœr, à Bon- 
ques ; glan, au Pin. 

$ de glu -<-c glïïtem sont: glet, à Robehomme 3 ; — bre, à 
ion (v. plus haut) ; figi, à Cauvicourt 4 . 
isette. — Un seul mot nous reste à examiner; il ne sera 
téressant de cette série. 1) désigne un jeu d'enfants et, 
fonction même, laissait le champ libre à tous les ca- 
intaisie des imaginations individuelles. Ses formes en 
b infinie et pittoresque variété. 

;. cligne-musette est mis, explique le Dictionnaire histo- 
rne-mussette, où mussette est un dérivé du verbe musser 

tement, âglœ, peut-être avec influence de enduit, 
glœ, d'ailleurs, n'y est pas inconnue, 
la même commune, glet =. glaire. 

T. 
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(cacher). On trouve cli-mussette dans Destouches (Philc 
dans le Dict. de l'Acad. (Edit. de 1694 à 1740). — On i 
jusqu'ici, sérieusement, à donner la clef de toutes h 
qu'a subies ce composé ; avant de le faire, il convie 
grand nombre de formes diverses. Nous ajoutons, pour n 
qui suivent à celles qui ont été déjà réunies. 

1° Nous examinerons d'abord quel a été le sort du p 
du composé, le mot fr. cligne. 

Il se présentera parfois avec démouillement de Yn : 
Vasouy (v. plus loin), Equemauville, Sainte-Honorine-c 
ville, Sallenelles,' Saint- Rémy, Sainte-Marguerite-des-L 
La Bigne. — Rem. kin — à Noyers et kin — à Clarbec. 

Nous avons relevé klen — à La Cambe ; klen — à Vo 
Esquay-Notre-Dame, Bonneville-la-Louvet, Quettevilh 
des-Besaces; klën — à Combray ; kllk — à Trévières. 

La dénasalisation nous amène successivement aux for 
Martigny ; kle — pour Beaumont-en-Auge, Barneville, 
pour L'Hôtellerie, Le Pin, Ablon. 

kil — (v., plus loin, gil -) est attesté à Bonnebosq ; h 
Mer (v. plus loin) ; tyer — à Rots (v. plus loin) ; ker — 
Saint-Contest ; kal — à Couvrechef, Mesnil-Patry; ka 
Castillon, Bréville, Courseulles-sur-Mer, Rosel, Vaso 
Odon. 

A toutes ces formes avec k initial correspondent d'aul 
g initial. 

Ce sont : 

gin — à Saint-Martin-de-la-Lieue, Asnières, Bucéels,C 
Mondaye, Longraye, Maisy, Sept-Vents, Torteval, 
Sallen, Fervaques, Saint-Germain-de-Livet, Saint-Ji 
Mery-Corbon, Montviette, Saint-Pierre-des-Ifs, Saint-Jeai 
Saint-Jean-le-Blanc, Montchamp, Saint-Ouen-des-B( 
Grimoult. 

Rem. gini (verbe) à Noron, Cauvicourt, Pertheville-N 

Rem. gêch — à Bricqueville. 

gin — à Feuguerolles-sur-Seulles, Saint-Marc-d'Ouillj 
Sommervieu, Quétiéville, Fontaine-Etoupefour, Lion 
Sainte-Foy-de-Montgommery. 

gil — à Cormolain, Colombières, Isigny, Maisons, 
Ajon, La Chapelle-Yvon, Glos, Manerbe. 

giy — à Moult. 

gyel — à Magny-le-Freule. 

ger — à Missy. 

Puis viennent les substituts : 

kach-kach, à La Vacquerie, Saint-Omer, Saint-Pierre 
farcy, Rully, Le Tourneur (cf. plus loin), Sainte-Marie 
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rrière-Harang, est un cas de contamination. 
r endeuvre. 

1ère, Le Tourneur, Sainte-Foy-de-Montgommery. 
ent, mieux protégé, est moins sujet aux modifica- 

>lus souvent, sous la forme normande régulière, 
ant à Moult, Rosel, Rots, Saint-Martin-de-Sallen, 

La Chapelle- Y von, Fervaques, Sainte-Foy-de- 
-Germain-de-Livet, Glos, L'Hôtellerie, Saint-Julien- 
î-Freule, Montviette, Saint-Pierre-des-lfs, Le Pin 
Wille, Ablon, Saint-André-d'Hébertot, Barneville, 

Bonnebosq, Bonneville-sur-Touques, Manerbe, 
la Bigne, Saint-Jean-des-Essartiers, Saint-Jean-le- 
es- Besaces, Plessis-Grimoult, Missy, Mesnil-Patry, 
le-Etoupefour, Courseulles-sur-Mer, Saint-Contest, 
>, Bourguebus, Banneville-sur-Ajon, Torteval, Som- 
, Orbois, Maisy, Maisons, Longraye, Livry, Juaye- 
'euguerolles-sur-SeulIes, Colombières, Cormolain, 
Bucéels, Bricqueville, Banvil'e, Ouistreham. 
Iles. 

abe, est influencé par le français, 
r. 

jrtin-de-la-Lieue, Le Pin. 

iosé aucun éclaircissement de ces formes, dont la 
quelque peu. Nous l'avons fait à dessein. Ce n'est 
îxplication n'en soit fort plausible ou ne s'impose ; 
£, par exemple, de rendre compte des variétés 
—, ker — , kal —, kali l —, et telles, de même, que 

— * i el —i g er > etc - 

! intelligence de ces formes, un fil conducteur nous 
savons trop, faute de textes, de quel classement 
ogique elles sont susceptibles. Avant de tenter un 
il sera plus sage d'attendre que le catalogue des 
li de quelques autres spécimens qui nous permet- 
rder dans un ordre rigoureux l'étude de ce chaos 



vons, soit dit en passant, l'étrange et obscur suf- 
teter attribuait une vertu péjorative. 
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On m'a très justement fait remarquer que les cartes ci-joir 
le grave défaut de présenter une simple distribution top 
des ensembles de groupes, avec leurs variations, alors que 
méthodique eût plutôt réclamé une étude, pour chaque gr 
distribution topographique de chacun des mots, dans ces gi 

A chaque mot sa carte, c'est sans doute un principe hor 
n'y a point de conclusion définitive possible. Les raisons j 
effet, n'être pas les mêmes pour lesquelles glui, d'une pa 
ou glacé, pour lesquelles fléau, d'autre part, et flâner ou j 
passés de la l rc à la 2 e et à la 3 e étapes de leur évolutioi 
n'ont en commun respectivement que le groupe initial 
signe de la classe à laquelle ils appartiennent. Celui qui le; 
rait à ce seul point de vue purement formel omettrait, et 
tort d'omettre l'histoire interne de chacun d'eux, à la lun 
quelle s'éclaire et s'explique plus d'une anomalie. 

Toutefois, nous ne pouvions songer à établir l'aire phonéti 
de chacun des vocables, sans nous être, au préalable, mur 
ments pour toutes les communes de la région. Le temps 
sources matérielles ne nous l'ont pas permis. 



CHARTRES. — IMP. DURAND, RUE FULBERT. 



Digitized by 



Google 



^ 



Digitized by 



Google 



R 



'i 

\azenrlh 



*0W -4 

Jroucetù 

EL 










. <S 



f * ** 






ÎDenîsdt 

; H x * a 




»* 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 







Uzenvti 



fl-, 



0™! 



ïoucette 



Mondri 




fieviU**\ 



-i 



B t 



Hat\ 



\motdt ) 
Prt 



pem'sdeJ 



Digitized by 



Google 



"1 



Digitized by VjOOQl(C 



R 



V/ Met* 

1? 

"zenvlti 



\Cou 
pucelles 



MesnUB 

tnaybrfoi 
Mondrai 




' C<wdes\ 
ïevbUtsA 



s 



Oc 

Cu 
Harru 



tuley-UPd 



— \PrcuS 



s de Met 



9 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



bfi 



Bazet 



irtragny 

■Ue* C 

ZouA 

m 

idrieu 

* Me 
\SeuUa 

Fonbettai 



Mo 



Nayers { 



k 



Tour* 

BannerL 

, ■ 

î) 



gD 



ùUn 



laiïk 

r i 

. tfDenis 



\ 



Digitized by 



Google 



;/"■-**>? 



Digitized by 



Google 



H 



.# 




Bazen 
vieu. 



\tragny 

t. E 

Zoucé 
m 
irieu 

Mes 

Seuttes 

"anbmay 



B 



Mot 



Tour/i 
anntvih 



Grinxouh 
Cutiy 

LaViUi 
rôôùl) 

$Denis\ 




»TÇ 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



u 



■R 



ff £ 



Bazenv 



tragtuf 



' Loucei 
ieu\ 
Mes» 



\etdles 

pnb&natf- 

i Mon 
loyers, p 

lajtc 

m 

anneviU 



don. 



% 



Grimoult 
Cuity 

ny 



boUi 



ÏÏDêniSi 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



R 



3 



t 

Bazenr 

m 

«eu. 



tmgruf 

Zoucet 
drieu 

Mesn 
Seulles 

Tontenayi 

>, 

Tourna 

ra geas 

land 



ïannevill* 



\lon\ 



3 * 

Grimottlt 
ùdey-t 

LaVilUi 

rtold 

ï 

ôïDenisà 




Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



• Mtti, 
zenviltè 



wcelleà 

Mesnilt 

*A 

nayUPe 
Mondrcù 



l£utdes\ , 
evM<s)\ 

à 

Hani 

m 

lOUlt 

ultyUf. 

Milite 
Prcu 



*tu's de M 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



